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Pianola Metro e
Le NO 234 Le Pianola est un petit instrument qui se place devant

le piano, et au moyen duquel n'importe qui, sans connais-
sances musicales, peut jouer les 15,000 morceaux dont se
comporse notre répertoire. L'expression et le mouvement sontC o rset..,, guidés par la, peýsonne qui joue, permettant ainsi d'y met-.
trel'sa propre intèrprétation.

Pianola-
Métrostyle, Si merveilleux que soit cet instrument, il ne peut A-tre

cependant comparé au nouveau Pianola-Métrostyle, qui pps-
$275-00- possède les mêmes avantages avec, en plus,- une construc-

tion différente et un mécanisme plus sensible qui est beau-

Pianola- coup plus facile à opérer et qui permet &obtenir des nuan-
ces d'expression beaucoup plus délicates.

Aeriola,

Les corsets D & A 
Ceux qui ne connaissent que le pianola ordinaire n'ont

pas d'idée de ce qu'est le Pianola Métrostyle au point de

No. 234 sont faits Pianos avec le vue artistique. Non seulement l'exécution technique est

de coutil anglais irréprochable, mais les interprétations des virtuoses et des
Pianola- compositeurs modernes, métrostylées et signées par eux-

devant "taper" gar- Métrostyle, mêmes sur le Pianola Métrostyle, permettent à la personne
nia de dentelles va- en dedans de qui joue le Pianola-Métrostyle de reproduire ces composi-
lenciennes, ruban de $600 à $1,000. tions avec exactement les iùêmes nuaaces de mouvement

satin agrafÉes breve- 7 telles que les musiciens les ont exécutées - tout en laissant

tées, renforoh par- cependant l'exécutant entièrement libre de produire ses

tout de baleines sou- Termes faciles. idées personnelles, s'il croit faire mieux que Grieg, Pade-
rewski, Moszkowski, Chaminade, et les plus grands campo-

ples et' incassables, siteurs modernes.
protégétes aux bouts Nous invitons tout le monde à venir les entendre, et
de façon qu'elleid ne principalement les personnes qui aiment la bonne musique,
peuvent pa percer et M. Pratte se fera un plaisir de leur expliquer ce mer-
l'étoffe. Un Corset veilleux instrument.
solide,- -élégant et
confortable. SEULE ACIENCE

Parfait comme tout

0%4ýe.t&ma lu b~ Nio''dhelmer iano and Mus.ic Co
L. E. N. Pratte, Facteur du Piano Nordheimer, et représentant les pia-

nos Steinway, Pratte, Kranich & Bach, MareWl--et ' Wen-
CÀMnt dell les Pianola-Métrostyle, lAeolian Orchestrelle, les Pia-

nos-Pianolas, etc., etc.
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LE MONDE ILLUSTRÉ

ALBUM UNIVERSEL

L srai pafaiemet oiseux de prédire la faillite 'tion, epérant 'aujourd'hui en retirer sanLs doute iine Et la paix de Portsmuouth? Cmt--lee é
dla rvltion inuué n Russie, il y a un valeur en les offrant aux collectionneurs. rité pour rien? Y a-t-il ou l'année dernière u ur

am nvionet qui vient de se manifeter de si Tout cel'a indique que la situation est désspré homme, qui ait fait a'utaut pour la paix dumod
terSblefaçn pr ls mssaresde M<ou,~ aux et que les g-r6visteýs ont joué leurs derniers atouts. que le président des Etats-Unis? NWous ne lecryn

deSllieffl* Îou de p95 eusl erir utas et si le nom de Roosevelt n'cet pas inscrit au1
nel rv ééaleaéédcaé astu ' rôle d'honneur, personne nme licntstr le tè

Pireruse e lepari rvoluionair a uvete- Le 25 décembre 1905, à Paris, est mort l'hon. M. grand mérite d'avoir mis un ter me à laplsSn
mentdécaréla uere a gouernmen rusele-Préfontaine, le chef du ministère de la navigation glante guerre, qui ait afiélhmnt.1 an

que daileus na ullmet fitmysèr desadé intérieure 'au Canada. M. Préfontaine était parti 1%iaion de l'univr etlsbndetesd o
terintio d sedéende t davir ecursà o n Europe, il y avait quelques semaines à peine et pepe easn dot lu sfi

l'asm,&Ym pur. éprier es dsordes.son état de santé était alors apparemment des meil-
leurs. l a succombé à une angine de poitrine, et il

La rèe énrae eu die:cesaio iméiat aexir arè aoirreu esrcorsde a elgin. Conasse-vuslamatoice
dè outs cmmnictios ar hemnsde erlaL'abé ac dl e del'élie d laMaelenede on , Enbindean monxvos h cnnatre d

P0tE l tlgrph, e éépon, tc e er rrietleDrBrutasisaen ax erirsmo rst-aseztô :c srplecaeu&ld196

avan Pe l'eolmen comletde a cpitle t le menis u dfun. S dépuile mrtele eratran- Pur euxquiignrentmêm lanatre e c
tri)]Ph d I jcqere use dnslerflt d prte u Cnaa t rrvea Hliaxle 2 a-ý sýud-cdeu e ira qelamatcicetstun
l'em ire.Lw utortésrusss l savntmaisells -d nse tou cequ'i y de lusnouaaurme ale

laisentauxrévlutinnaresla esposablit de aupès e lquele l faeuxcak-wal qu a utl
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Echos de la semaine
21 décembre - ETRANGER - A Mosol de M. R. J. Leýslk,,Ie député des Ets &, la M-ad(ý- la suite de la délooiuverte faite eu domicile de cha-

membres du c>on,-,eiil des ouvriers et les chefs de la -leÀne, qui a perdu la vie lors du naufrage du stea- cun d'eux de plans détaillés de nouveaux euiraselés,
grève sont azrêtés, mer "Lunenburg", a été repêehé. et de sous-marim3.

-A Riga un chef populaire vient de paraître. Il 23 décembre - ETRANGER - Trois mille -- Deux nègres sont armehés de leur prison à Co-
s'appelle Taximle. livres de dynamite font explosiau dans unie pou, liunbi-a, Caroline du Sud, et sont lynaés à 0-nips

-A Vamsovie, un Pologne, les pompiers dc -lia drière à -Magnolia, Virginie Ouest, aux Etats-Unis. de fusils et de revolvers.
-ville joignent la grève et refusent de, comb-attre un -On mentionne le nom du prcmier ministre -Le vicomteSiuzo Aoký qui lut deux fois minis-
inoeindie. RýouvieT, oomme candidat à la présidence de la tre des affaires étrangères à Tokio, est -nommé am-

-Le T.,ý&-r refuse définitivement d'accorder à so,,ii France. bassadeur du Japon, à Washington.
peuple le suffrage universel. -On annonce de Bruxelles que le -poli Léopold la -Le Livre Blanc publié par le Vaticl &ux la

-Dans un ffiecouzs Publie le nouveau prerniex épousé secrètement la veuve dýun gardien de 1;ou- question de la séparation de l'Egliýý_e et de IlEtiat, lez3t
ministre d'A-ngýletýerýre déclare que -la politique de vraine, du nom de Vaughn. parvenu à Paris. U documeait rejette la relspol
sýon gouvernement sera de rapprocher davantage les -Senor Almodovar, ministre des affaires étraur sabilité de la rupture sur le gouvernement français
colonies de lEmpire. gères dEspagne, déclare que les intérêts de lEstpa- et dél lia politique poursuivie par les Téicents

.-Un grand nombre de villages sont détruits par gne seront sauvegerdés à la cmférenS dAig6oiras, cabinets qui a surtout c(ynsiisM à lutter clontre
une inouclatit--,n. dans l'état de Sinal.(>e, advienne que pourra. l'Egliw.
au Mexique. INTERIEUR - Le feu À I_'LýTERIEU1ý Le gouvernement-- A Bogoýta, Colombie, des owonjuréýs détruit l'entrépôt d1uik est informé que le oi>'ntrat. ponm l'éta-
tentent d'enlever par un audacieux du Grand Trône à l"q bli-seemeut (Pun service de steamers el

-lent Rey-ès, damsÛoup de main, le présid Pointe St Cliaýrloïý. A tre le Ganada et lu Nîouîvelle,-Zéiliandýe,
]le buit d'O renverser ]k goiivSiiement.

-on annol de Peris la mort du 24 décembre - sera inauguré dans deux mois.
-Le eonseil & ville de Montréal

gé 'eral Saufflier, aucien gouverneur ETRANGER--Cinq mil adopte des résolutions de coedeléamces
dê Paris et enicien commandant de le hommes sont tués et à toccasiioii die ýa mort de l'horiowable
l'armée française. quatorze,. mille blessés

1NTEEIEUR - Au M;a11it,0býa le dans un .oombat -acharné Raymond Préfointaine, ancien maire

rrurel est défavora- entre les grévistes et les d'O Montréal.
LORD ELGIN, le nouveaupar la révolution sip. xDw*îý» GRzy, le nou- troupes dans les ruesde des colonies dans 27 décembre - ETRANGER -veau secretaire des afhtires

étraneres d'Angleterre. Moscou, en Russie. le cillânet de Sir Cainpl),Cll- Une dép&-he do Constantinopileamioi>Bannerman.

1,'týits-Uiiiýs au gne lancent une proclamation ýordonnant le recours terre a, détruit le vi yet de orfoot, Turquie

1 ý g 4e ý1 irini- 5,059 
-Us,,ýocialistcs de Polo- 

ce qu'un effroyable txemblement de

eux armes, pour oomblattre, le gouvernement TUS93ý-. (l'Asie.
cil er6 telute convives assistent au banquet an- -Un incendie détruit le grand, hôtel Van Nuys -On anmwele officiellement que les Efbat&JUmiýs
n u ýýo ^i^

uel des voyageurs. de cQ-mmerce à Mon-trôal- à Los Angelos Cal. au milieu ýe la -nuit. Winterviendront pas à Saint-Domingue, tant que
22. décembre - EýTRA'-"TGER - Des milHeT6 INTERIEUR - Un jeune anglais du nom de Iffl trioublffl ne sel que dordre purement inté-

de cadeaux & Noël 'sont détruits dans rincendie Ballamy, &vrès avoir e"àyé à trois reprises, die rieux.
dee emËrepôts de la Nel Tranisfer 00Y à sôter la vie, meurt à l'hôpital Notre-Dame, à -La nKmvelle loi électorale est proclamée en
Brooklyn. Montréal, des suiàtes des bles-sureils qWil s'él Russie.

-Des mïlliers duvriers quittent l'ouvrage à St infligées. -Moscou est de nouveau isolée dû reste du
Pétiersboul Jusquici la gzève a été pacifique, 25 décembre- ETRANGER - Lia lutte cou, m ondel

.,MUia les ouvrien sont armélis ot Fon s'attend, à une tinrue à Moscou, où les cosaques se livrent à la plus -On. estime à 16,000 lenoin3libre des morteet deo
vive résistance. horrible boucherie. blessés lors du récent, col entre grévistes et sol-

-Des batteries de canons à tireapide sol pool -Un soulèvement générial menace de se produire data à MosSu.
dfivant le palais du Tsax de Russie à Tsarko-e Selo. à Odessa. -La grève se propage dans les provinces au sud

-La lai martiale, est impuissante à maintteinir -Le croiseur français "Caeini" a reçu Fordre de die la Russie.
pýordre à lýlogmu et la -ville est virtSljement entre se rendre immédiatement dans la mer Baltique. -Le ministre de Pint6rieux Dýuýovo est, dit-on,
les mains dee révolurtionmires. -Une tentative d'asussinat est commise contre prisonnier des grévistes en Russie.

-'[lm épidémie de cheléra menace de ffl propa-. le cardinal Pages, évêque de Urgel, en Espagne. gouvernement misse a xéussi à négoeiS une

ger en Afiemal -Le général Miles, chef de la milice de l'Etat du émission de débentureils au montant do querian,46
-une nouvelle ligne de vapeurs océaniques sierla Miuseachaseýtt aux Etats-Unis, donne sa démission. millions de livres, en Allemagneý à

étil entire les Wes Oe£),dentales et les colonies -Un train de veyagel de Denver à Rie Gran- -L'effervescence populaire augmente à Saibtý1
de déraille près de Durango, Golocado, et un g-rand Pétersbourg et on cil que Pintierventien de lia

-Dois gouvernements proVill-S som constitués nombre de pereurmes'sont blessées. police donne lieu à des troubles sérieux.
dam piusiouro proybiom - -de la mer Baltiquie en incendie considérable détruit une matu- ---On signale dhorribles maesacres à lau-rkoff.
Russie. facture située 8er la rue Wooster, à New-York et -Les équipages des vailissel de guerre ma-iii à

-A Rome le roi charge l'ex-,premier ministre l-,inq pompiers sont blea4s. Libeu se soat mu#ués et refusent ýde se rendre. à
Fortis de f«Mier un n0uý7eau. cebinet. INTERMU-R- - L'honotable Raymond Préfon- Riga, 'Où la révolte, bat son plein-

-Sir 4mpbell, Baimermain ayant t«îte,ý.Mi11.istre de la Ma- élietions pr.ésklèntiel-les en
annoncé sa détermination de prohitxier et des; Péchericis dru France ont été fixéos, au il ianvier.
Fémigration-chinoise au Transvaal, les Canada, meurt subite, -Daiptèts le <'TemaWl de Paris Ilem-
propreWires de mines de Johamnes- me-ut à Parié, à l'âge de Pereur eAllewagnie aurait déelamé ré-
biert sont très m&ontents et, veuknt 55 ans. comment dans un entretien privé, qteil
user de le gouvex- 26 déceitïi>m. considérait la guerre comme contraire
nemWat iinpérial. ETRANGER - Ùn:ný à soin del envers Dieu et enmem son

-um siège, 1 JýagQW de cuame à la de de S t Pétembl que peuple.
de New-York se vend $93,000, les autoritm militaires -On annonce que les révozutionnsi-

de 1 re6 orglûoisenit 0oiflèvement armé en
elle qtff est col comme un record. sont maîtremes a si-

tuation à Mosýou. T-On, ammmoâ que M. Choate micien Oum
Xý PMLIII- JOURIM.'le Pl%é- JW dlpf$ L& fWturO reine d'FapagnO, -là-, président de Sainît-DomilngS,ambasisal des, FtRýL 9dent honoraire de l'AmSia- EUGÉNIE DE BArMXB»G,

y& étrille llonlmë plesidenit de ]k tion des Journalistes Pari- 'On éé et tous lM la fll le de la PrinC19eme Béatl'i- le général Morialés, est griàvemul;tt VIIyedivat du roi Edsiens, fondateur du S &un coup die leu.dépôts (Igýl*j3àE» ort étédélégWion américaine à La le &e la prose, parisienne, dé- V Ve du prince Henri ao
cédé à Patis. à Vilige de$PàM, $aW&L« Rapp- -Par cS&-le du iffl FaSweiU lee oif-

êiQý 6dàte -à omin Le fi anglais, col is dam les scanidales dmman& die San Imnuýgco que la Frame a -La saint-D itn .,Etats-Unis, pour la oomme de tire présiden±.de la République' fouymituxm- dellaIMM, du Tranwimi Mrmt mis envmidu dim qua. le général Moi-alès, est
millkmë de diillarg VÎ4 TAiti, Pune des PIM béïlleS parti pour me "tination inoonnue, et les, rebenes
Wouies framçaiges de l'Oman -Balcilique. 'cmut en a=eeý am diel prol e, john BUM1% le

collègue ouvrî,":de sir nenry1-STKRIEIJ On craint. une épidémie de va-ý. --4Dn Mo»48 du BestoÉgue: le pffipfel loweil
die promot "pta aux travaillel

E ATerfflt'o, U0 plomhieris sont aerwiés an Doos a 4= qýnèuesý
pizati'yn pýW a"ir fak partie eun "ooinbiue". -Lie décompte -afficiel, dois bullmùle 46 ilil don- vornûment a aci l'offre de Ut,4 anglaiffl

&nûonS d'Ottawa que l" ower4t4 yý"r e* là la, klérnière électien' du ma rk de plaoý-,r à su dispoktiýQn le
indkrIe queýle maire MCOIQlliLn a Mil 'Ikmiimiou' pour 't

ODU$t,ý,ý n 'les: d«X MuÉioffl close le

î uwtre WiMJýpeg et tes 11paret luAq2ý 188 Teel de fou llum«rable pýý o0d
en, mois de.;Uwier. J' «"tio» 1) ý,p1j4 prég 'a-g

it 401 'iv R#kfaxý euu«a0eý que, le 00 M)$ ý.siêl -affieiers do xýâtiào fran, 11P0tý»111' (14 1p4l0ýý rhlî5piýià »0brê,ý



s fjords de Norvège.

ssant geur remonte la côte pendant quelques milles dans peds nous pr
de la la direction du nord, et s'enfonce dans le Sogne, de tous côt
et de qu'on a surnommé le plus norvégien des fjords de nous couvre:
L Fae- Norvège. Ce qui le caractérise, en effet, c'est la leur ombre. P
ne de grandeur et la tristesse dans la grandeur. Sa for- le fjord n'es
rice me ne saurait être comparée qu'à celle d'un im- .qu'un couloir

Dlane- mense mille-pattes, étroit et démésurément long; il ment resserri
sym- projette des bras innombrables que nous voyons nous pourrioi

icesse s'enfoncer et se perdre au milieu des falaises à pie. cher de la
leter- Le Sogne n'a point de rives, à proprement parler; l'une et l'au
s re- ses flots ne viennent pas mourir sur une surfae iii- roi: olus loin
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L'Institution des jeunes aveugles
ARMI les nombreux établissements de bienfai- dans le cas qui nous occupe, du sens du toucher au sainte et la religion sont l'une des parties les plus

sance de tous genres que dirige à Montréal sens de la vue. Tout le monde sait, en effet, que étudiées de cet enseignement.

l'ordre des Soeurs Grises, l'on doit citer au cLez l'homme, la perte d'un sens a pour effet Je A ces principales étapes de l'instruction vient fýe

premier rang, tant pour son importance matérielle stimuler l'acuité et l'étendue des autres. C'est joindre l'étude de la musique, très en honneur à

que pour son but éminemment socÎal, l'institution ainsi que chez les aveugles, le toucher et l'ouïe l'asile Nazareth, et qui comprend non %eulýement

destinée à l'éducation des jeunes aveugles. Quelle atteignent une délicatesse véritablement incroya- l'étude des ýdifférents instruments, piano, orgue,
tâche plus noble et plus belle en effet que celle de ble. J.1 nýest pas rare de voir l'un d'eux, entrant harmonium, etc., mais aussi le solfège et les diffe-
rendre à la société des éléments de vitalité et d'é- dans une salle se rendre parfaitement compte si rentes branches -de l'harinýonie3 ainsi que le chant,

elle est vide ou s'il _sýy
trouve une ou plusieurs
personnes. De même, à
J'asile Nazareth, vous ren-
contrez à chaque pas dansýÏJI les corridors, dans les
cours, des pensionnaires
privés de la vue et qui se
dirigent sans hésiter en
ligne droite, s'écartant
sur votre passage lorsqui-
vous vous approchez
d'eux, évitant tous 'es
obstacles et trouvant un
bouton de porte ou une
clef d'armoire aussi faci-
leméiit qu'une personne
munie d'une excellen4e
vue. Uest ce développe-
ment des autres sens pro-
duit pa la Perte d'unie

Des garCons deviennent exporte ftus les travaux de vannerie factaté que l'on utilise Uimprimerie et l'art typographique sont enseignéH aux jeunes filles

dans la méthode d'ens-ý-
qui, sans un d6vouemeiit admirable et des gnement. la diction musicale, etc. Le but de cet enseigne-

ïeens de te n8tants eussent été, et sans re- On profite de la délicatesse du toucher des aveu- ment est de former de véritables professeurs, Capa-r Lies de pouvoir dans l'avenir se créer des situationsrdus pour ellet Quel labeur plus gles pour leur apprendre la lecture au moyen leation eu de l'encouragement de caractères en relief. C'est avec le doigt que l'en- indépendantes et suffisamment rémunératrices.

ec joie même, l'existence qui s'ou- uouramment, aussi rapidement même que es seignement musical de l'asile Nazareth était sus-
ces saintes femmes sacrifiant font lit, et après quelque temps d'étude, il le fait L'événement a prouvé quà maintes reprises, l'en-

ouriante devant elles, pour don- voyants. De même pour l'écriture, il se sert d'un c-eptible de fournir d'excellents et môme de bril-
ner à ceux que déshérita la nature la part lants sujets. Le travail manuel West point
large et complète à laquelle, de par le seul négligé, tant s'en faut. Les pensionnaires
fait de leur naissance, ils avaient droit dans apprennent à réparer les chaises, à exécc-
la grande famille humaine ! ter des travaux de vannerie, à fabriquer

Et cepeudant, il n'y a guère qu'un demi- des balais. Les jeiýnes filles aveugles se
siècle encore, il Wexistait au Canada aucune livrent aussi aux travaux de couture, de
maison où l'en donnât aux aveugles les pre- tricotage et même de confection de dentel-
miers éléments de l'instruction et où ceux-ýýi les. Quant aux garçons, leur spécialité edt
fussent en mesure de profiter des moyens, ýÀ l'aecordage des pianos peur lequel ils se
perfectionnés à l'heure grâce atix- montrent d'une habileté extrême. Ajoutons
quels on est paxveniï à adoucir, parfois enfin qu'il existe à l'asile une imprimerie
mkme à dissiper entièrement, l'amertume et des plus complètes, maniée par des ouvriý-
la triste8se de leur situation. res aveugles dont, la dextérité et le goût

C'est à l'abbé Rousselot, alors curé de Peuventý rivaliser avec ceux des meilleurs
Notre-Dame. et dont le nom se rencontre si praticiens de la ville.
fréquemment parmi ceux des fondateuxsIýs Quelques mets en.termînant sur les res-
pieuaes institutions de cette ville, que re- sources de l'établissement. Elles se coin-
vient Yhouneur d'avoir créé, en 1861, le pre- Posent de trois éléments: 1. une subvention
mier établissement destiné à l'éducation d3z du gouvernement provincial; 2. une sub-
jeunes aveugles. Un an plus tard, l'on comp- ventîon des commissaires ýdes écoles; 3. la
tait dans l'institution 8 pensionnaires. En charité publique. Les deux premiers élé-
1878, ce chiffre s'était élevé à 44; en 1890, à Vue générale de Flnstitutlon des jeunes aveugleie rue SaInte-Catherine ments ne donnent pas ensemble le chiffre de
75. A l'heure actuelle, l'asile Nazareth com- $4,000. Il faut donc s'ingénier pour obtemr
prend 110 él&ea, dont 65 filles et 45 garçons. poinçon, -SUneý iàUette et il-une grille, à l'aide dw- de la charité publique les sommes n.kéesaires à

La méthode, d'enseignement adoptée est identique quels il tracer des caractères conventionnels en Payez la noÙÈriture l'habillem.ent, le chauffage, l'a-
à edle que Fon suit à la célèbre institution natio- creux sur le papier, caractères quýiI relit ensuite ohm du iftAtériel scolaire fort dispendieux surtout
nak du jeunes -aveugles de Paris, qui, commé 17on par le. simple toucher. en " qui concerne la musique.. Mais on doit à la
sait, est la de9Sndante directe de la maison hclée pn est môme parvemu à apprendre aux aveugles de dire que sans lea libèrâlités de l'abbé Ro u
au XIII aiècle par saint Louis, sous le nom 'bien héexire selon lusage courant, ce qu.f?,O£ en edot, l'institut ne pourrait suhvei-iir aux dépenses
connu dee Quinze-Vingts. Le principe est basé sur se &,vantage de. de son entretien.
la substitution dun sans -à l'autre, soit par exemple même pied que les voyante.

ýn^ ý dýýne son entritutje pourrait subvenir qux
PotIT les calculs, l'on

sert Wement d'unechine eansistant el
zagier dans lequel P
place des canctères
dus dn relief üt Mo
lui permettant de
totItes- 188. opérZtio.
la numératidii.

Armé de ces div
truments, Ulave

de-se liv
to leý étIýIde8 qu

Mkà des Me

ide la p4siq

Lý" tr>ý, t>m arts eegrément We prennent dans l'in i tt,IAllx ic 116trac-0 ýp n tu Les avellglëÏ Ifidynt et krwent avec leurs Ï1012U
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Albuni 'Universel, 6 janvier 1906

Norwich,

UR la rivière 186ý, à Saint-Germain
Th-ames ", un dýý Drumniondville, P.S véritable bras (le Q. Quand sa famille

mer 1 à l'embouchure quitta le Canada pour
des rivières Shetucket venir demeurer à Bal-
c -t yantie, Norwich, lc tic, Conii., il n'avait

encore que
chef-lieu (lu eoiiité (IL 11 ans. De,
New London et la plus Baltic, il -alla faire
grande ville de Fest du trois ans d'études à
Connecticut, repose co- Varennes, P. Q., y fut
quettement sur un site diplômé et devint pro-
accidenté de eollivies fesseur au collège de
verdoyantes et de val- que los
lons fleuris. Ses par- M. PIERME HENRY 1ý'rèr-es des Fdcoles
terres, jardins, vergers M. C. E. FouRNiE1ý ýM. DAYID Disco M. GEORGES COMICAU Ohrétiennes venaient
et bosquets, ainsi que d'abandonneS. E les
ses résidences de mil- remplaQa durant deux
lionnaires et, ses menu-nientipUM-ilco, lui do-iiiiciý-t un ans, avec quatres autres produsseurs laïques,
grand aspect. Ses 25,000 habitants de toutes lan- Il fut ensuite en sç,,rvice, durant deux ans,,au maga-
gues et religions, les un,,; jouissant dc fortunes sin de M. Ifenri Buteau, à Baltie, Conn. Il tint'
énormes, et les autres s'agitant f1évreu.ý,ement à la oia,-as1ii à Taftville, durant deux ans, puis acheta à
conquête du bien-être, nous offrent la vue d'une po- Greeriville (Norwich), le magasin et la propriété
pulation tout à fait américaine. 'ù dont il est le propriétaire depuis treizc aný,,. Il est

Nous trouvons dans Norwich tout ee, qui colisti- citoyen américain depuis vingt-et-uil ans.

tue une grande ville : navigation maritime, deux Comme la plupart dee -vil-les de 1'eýst américain
chemins de fer, plusieurs lignes de tramways; télé- qUi Se tlÎOIUViAlt avoir à peitt pllès, Son in1pStanceý
graphe et téléphone; aqueduc el brigades de Polli- _'Çorwich s'efforce sans cesse, dýstth,&r dans seG li-
piers; grandes maisons de commerce, manufactures, :4. mitesun plus gmnd nombre, de citoyens, de la meiR-

-ntend. Et, l'esprit de ces
mines et-boutiques de toutes sorteà; bureau (le, pos- leuxe classe s'c petits
te, hôtel-de-ville, palais de justice,, arsenal et prison; ]mais pScgres8ifs centres de 1'1,'ni,(>n est t4lementA

,,ý4ibliothèque publique, niu-ee et théâtres publiés libéral et porté vers l'avancememt des ehoôesdu do-
écoles, collèges et maisons de eharité; plusieurs bel- maine moral et matéýrriel, qi2y sont bilenvertus tous
les très riches cimetières. eeux qui -aiment le travitil et l'ordre social établi.

manufactures de coton, de laine, de papier et Les chutus du Yantie Aussd, dans cette classe de villes, Norwich "la

el de couteaux et darmes à feu, ses fonderies icllid', (tout nuturelleutentot avec beaucoup de juts.-

et tanneries, donnent de l'ouvrage à des milliers Fournier, qui est né à Saint-Judes, Lesse, cet adjfýctif glis" de mire plume-), NoSwieh,
comté de Saiut-Ilyacinthe, lc-13 avril 1861. Il e6t

d'ouvriers. se distingue par ume population aussi paieible que
Les catholique$ ont deux églises, celles de Saint- le -fils de M. J. A. Fournier, un des plus vieux no- laborieuse.

Patrice et de Sainte-Marie, ainsi que deux cou- t'airffl de Saint-Jean, P. Q. De Saint-Judés il deý C'est durant les jouxs fériés, alors que bounpeoiie
meulla suceessivexnEqlt avec sa famillo, à Sainte- et artioans ecïnt chez eux, ornant leurs domeurffl,
Hélène de Bagot, à Saint-Hyaeinthe, Saint-Vuleii-
tin, Chambly, et il arriva à Saint-Jean d'Iberville
en 1869. Il fit des études au Petit Séminaire de

0 11110ix, Marieville, P. puis il entra dans le
commerce à MontiýéaJ. En 1892, il cD3ý=EnÇa l'ét
de de Va-inchiteeiture, à Montréal. En 1896 il prati-
quait déjà à New 1.ýund»n, et depuis 1902, il s'est
acquis -denfý l'axcýhitefytui%.-, à Norwich, une, réputa-
tion qui le rend firt populaire dans toute lu N'ou-

M. David-Daniel Disco, en société avec ses frères:
MM. -'ý'arcisse, Guillaume et Alexandre Disco, tient
le plus gros magasin de thés, et calés de Norwich. Il >
est né à -Disco, N. Y., le 24 juillet 1878. Son pèj-e,
M. Guillaume Disco, fut le fondateur, puis le maî-
tre de poste du village auquel il donna son nom.
David-Daniel Disco fit de bonnes études au Busi-
ness Collegi,, Il d'Albany, N. Y., -où il acquit ses

rHôtel. de Yille diplômes.
Les quatre frères Disco so 1 nt dans le commerce à Le burene de poste

1 Miséricorde. Le vicaire de Norwich de is sept ans,
vents des Soeurs d a pui
iléglise SainteýMarie, M. llabbé O'Mara, parle très . M. Pierre-HenTi Éthicx est un de uoa marchands surt'aut en été, de mille drapeaux otpeiflammes- ae
bien le français. 708plus prospèMe4eNýorwich. Dest néle: 27 octobre montram± au seuil dcýs maisoaus ou sur leS' gele-

No,& eompatriotee de larigue française sont au rieÏ4 q-Wil est permis de se rendire çoMpte du c.Rý
nombre de 900 environ, ils vont aux églises irlan- fpýTt:,et du bien-être des citoyens de la ville dmiý
dgises, et il$ rtont pas encore une seule école frail- IlDue &Oimnes àc.um= dentmteinir le lecteur. Cier-
çaise. Mais, si lapopulation française . continue tes, nous ne prétendoýns, pais, que No)rwieh est une
d'augmenter, il faudra'bientôt fonder une paroiss(ý ville puiesammnent rkhe,,-néaýnmoini elle n'a rien à
et une école de langue fra"Çaise. Il est déjà temps vier à Egos goeurs de la Nouvolle,.ýAngletcStë, si

que nos braves compatriotes (le Narwieh y $0 l'on tient eompte de sa populatik>n.. Dhabitude oit
iffl unle ville. d!ap-tès ses. monumente, Sm édelces

Neus aT,011$ Pu nous, procurer. les portraits et publics; or, ceux àont rWÉus -publione la T;qprýý

notes biographiques de quelques-uns de ndecompa- tjou ýpheA gmphique dans cette page sans être d'un
trîmes les plu-g en vue à s-,.yle de haut goût', sont déjà assez mmai,4uahlee,

M. Georgee-Am. broise: ck-xlteau fflýt le seul dentiste pour dioe que Norwich ne saura que gagner smr.
dé ý-angue -française, à Norwich. Il ee né à sRiutý toun l" rapports avec le temps. Il va de î_cýi que ce

Aths-nage d'Iberville, P. Q., le 12 septembre 1866. p1.ýýgrýs e2l'eJe devra en 'partie à Ba situâtit>n, tOpo,-ý

A Ilàge dé, 7 arLk4 il quitta le. toit patéruel pour aller gl"mque avantageuse 'et bewuavup. paisin sesjn+
demeurer à 'Xanîwaki, P. Q., chez son oncle, le Dr du.-3trks, ainsi Wià l'initietive de ges ho]ý=es d'af-

Joeph eo1f1eRu.ý. Aprýs onze ans de séjour à Mani- faires. Parmi ûeux-k-"I, nous, t% sommes perqu"ý

passa ïxi au eý,;tuÎe au bttreau du &atiete Ilélément q1à, Tà, devient l'élément

Trudeau, à Saint--ýe" d14rvi11e1ý puis Lýinq ans a. (comme c'il; le dit RLsFffl.&OfýWeM;

Montrén De MýMtréA1, il vint à Nortit Adftmfi,!Q-à smus Oue nous cherchions à affl olomdir pou

ïl terntiw ses étuâeý L' vita'ba !ýý eX'amens, l'êlýmeiit dt 1totre race fera bonue figure eh Wim-.
SI !1ýcsïi*t de p1iYý1 im pl itès en&alle',

L06bffl Pour le Mac pnis à 1jartfoa-d par &OG 4u«l

il est tr;ýe bien iustallé à
&jýuis j"3, et,,zýn buyAe eeua 1&,ý plus 0 tërmii>e1ýQuf pas ees N,«rei1Oý

de cette vilk. X OCMÉ-au. ir4t; ýOý . brbv", sate P47rler &'0 bewitm *Xýý reg
au pr!ýtý

lit. dà: ses euvý1t&ýsý ýýt=WCr
dèlà fort 1)01>ulaîre été et en ýautomne, est ýnr> v,ýtablo enùhantý,meut,
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Filles de lettres
OTJS causions, au fumoir, chez le romancier Elle lut introduite. Je vis une petite personne fant, ne laissant échapper que ces mots C'est

Armand G..., après un déjeuner délicat et lé- d'environ vingt-cinq ans, vêtue de noir, le visage fini... fini... je ne puis plus le publier... C'est fini..."
ger, combiné à souhait pour des gens vivant irrégulier, mais d'une fraîcheur charmante, enca- " Quand cette explosion de chagrin fut apaisée,

tous de leur cerveau et de leur plume, faiseurs de dré de bandeaux châtains, légers, ondulés naturelle- elle tamponna ses yeux d'un geste d'énergie...
livres, de pièces ou de chroniques. On parlait de ment. La bouche, un peu grande, souriait; le nez " -Pardonnez-moi... Monsieur... je sais ridicule...
l'invasion des- -femmes dans la littérature contem- était dépourvu de caractère; les yeux, bruns, qui re- de céder ainsi à mes nerfs..-. Mais vous avez été si
poraine. Us " autoresses " sont légion en langue gardaient fixement, avaient de la profondeur et de bon... Je vous dois une explication. Je ne veux pas
anglaise; sur trois romans dIoutre-Manche ou d'ou- l'intelligence. que vous me preniez pour une toquée... Seulement,
tre-Océan, deux sont signés d'un nom féminin. Et " -C'est vous, mademoiselle, l'auteur de " Mor- je vous demande une discrétion absolue... Mon vrai
voilà que l'usage s'acclimate en France. Nos revues telle Epreuve Il ? demandai-je. nom est Georgette L...
et nos quotidiens font bon accueil aux, femmes de " -Oui, monsieur. ie Elle me dit un nom que vous eonnaimez tous,
lettres. Un journal de Paris, et non le Moindre - " -Eh bien 1 Je n'aime pas le titre que vous avez que je connaissais moi-même. Je le tairai, comme
" La Fronde " - est exclusivement rédigé par elles. choisi, mais le roman est plein de mérite. Je suis elle me l'a demandé. C'est le nom dlun vieil homme
On goûte les récite de Mme Daniel Lesueur et de surpris qu'une femme aussi jeune ait écrit cela du de lettres avec lequel notre génération eut peu de
Mme Jean Bertheroy, les dialogues de Mme Marni. premier coup... rapports, mais que nos aînés regardaient comme le
Deux de nos plus rares poètes sont de gracieuses "-Oh! monsieur, il y a longtemps que je tra- type accompli du Raté envieux. Sans talent, sans
Mondaines:: Mme la comtesse Mathieu de Noailles vaille. gloire, la gloire et le talent des autres lui gorgeaient
et Mme Henri- de Régnier. Enfin, la Société des " -Vraiment?... le fiel. Son caractère finit par le brouiller même
Gens de Lettres vient d'admettre une femme dans " Sans timidité, même avec un assez amusant avec les autres fielleux dont il faisait sa société
son comité. aplomb, elle me conta qu'elle était institutrice libre' une vilaine histoire de duel le discrédita tout à fait,

Les convives d!Armand G... constataient sans mais qu'elle avait toujours aimé la littérature, et le mit au ban des rédactions. Depuis lors, il vivait,
bienveillance cette marche en avant d'un nouveau que, depuis son enfance, elle s'amusait à griffonner solitaire et exaspéré, avec sa fille, ou plutôt sa fille
bataillon littéraire. V..., farouche "protectionnis- des récits. D'ailleurs, cela tenait de famille. le faisait vivre.
te" en matière d'art, conspuait les gens de lettres "--J'ai un 'oncle professeur de facultt en pTo- "Le maigre et bilieux visage, la voix énervée de
femelles : vince, - qui a signé des livrýs d'édudation. Et mon ce mauvais compagnon s'évoquaient dans mon sou-

-Elles ajoutent à la " rosserie Il essentielle de père a lui-même écrit, autrefois_ " venir, à mesure que parlait Georgette L... Elle
leur sexe les défauta constitutifs de l'écrivain, di- "-Ah? Monsieur votre père ?... M'expliquait pourquoi je n'avais pas reçu " Mortelle
Bait-il. Cela f ait un mélange horrible... Aucune " -11 y a longtemps... Maintenant, il n'écrit Epreuve Il ' et, pourquoi " Mortelle Epreuve Il ne
d!ëàlesýala montré jusqu'à présent un talent sup& plus... verrait pas le jour. L..., aussi hargneux dans- son
rieur à là moyenne des talents masculins; mais du " Ellt passa vivement, à un autre sujet, et natu- intérieur qu'avec les confrères, avait toujours raillé
premier cûu1>ý elles dépassent lee plus envieux, les reljement, je nlinaistai:pa& Elle semblait de plus en la littérature de sa fille. " En voilà une idée de
plus vaniteux, les plus perfides d'entre nous. Je me Plus à l'aiseli me disait ses projetïe, tout l'avenir or- vouloir faire ce sale métier! Heureusement, ce que
garde comme du feu de mes confrères en jupon gânisé dIavance dans son cerveau de vingt-cinq ans. tu fais est trop enfant et trop stupide pour qu'on
brodé I.- On voyait quIelle n'ignorait rien des difficultés de l'imprime jamai&.. Contente-toi donc d'enseigner

-Ma foi, j'ai eu.sans doute plus de chance. dans là vie littéraire; elle les exagérait plutôt Et en la, b, c, à tes morveux d'61èvesi....
*ýw rencontres, car j'entretie1w des rapports con- même temps elle apportait dans les jugements, dans Or, dans l'élan de joie que lui valut 1,a lettre où
fraternels trés, cordiaux avec certains jupons litté- les prévisions, cette croyance fétichiste à la chance, j'annonçais le succès de mes démarches auprès de la

tout récemment encore, j'ai pu faire ce respect des situations acquises, cet esprit d'ordre Revue et de l'éditeur, Georgette commit l'impru-
_-----éùtre Fun de ceux-ci et les chausses d'un confrère un peu minutieux et puéril qu'on retrouve au fond dence de tout raconter à son père.

masculin une imomparaison qui fut tout à l'avantage de toute -activité féminine. -J'ai cru qu'il allait étouffer sur le coup... Il
du jufçlw. "En somme, elle ne me déplut pas: déjà très est tombé sur un fauteuil, déchirant le col de sa che-

Oëtte réplique de bonne humeur était débitée par femme de lettres, mais capable d'enthousiasme, sans mise... Pendant quelques minutes il na pas pu par-
notre hôte. On lui demanda l'histoire de la compa- la moindre trace d'envie ni d'aigreur. Le léger ex- ler. Quand il a repris un peu de force, il ma acca-
raison. cés d'aplomb se justifiait par le talent réel. blée dlinjures, mecusant de m'être livrée à l'éditeur,

-Bien volointieirs, répliqua-t-il. Elle est instruc- Nous nous quittAmes bons amis. Elle voulut au directeur de la Revue, à vous-même, monsieur,
tive; un pédant dirait même que c'est une bonne remporter son manuscrit, où elle méditait de faire et me donnant des nom L. -Puis l'étouffement l'a
contribution à la chronique du féminisme littéraire. quelques retouches. Dès le lendemain, je me suis repris, et pendant une semaine il a vraiment couru
La voici : mis en campagne pour'faire un sort à " Mortelle les plus grands dangers... Alors, avec le médecin,

" Comme voue, comme nous tous dont les jour- Epreuve Il. La petite'institutrice avait raison de qui est de nos amis et qui le connaît bien, nous
naux impriment le nom, je reçois des lettres d'in- croire à la chance. Dans la Revue à laquelle je avons arrangé une histoire pour le calmer : que
connue. Beaucoup sont vaines, quelques-unes inju- m'adressai, on avait besoin d'un récit de moyenne toute mon affaire manquait, que l'éditeur et la Re-
rieuses; le plus grand nombre demande un sexvice longueur et de prix modeste entre deux gros ro- vue ne voulaient plus du roman... Papa nila vue dé-
dýin£uenS ou d'argent. Celles-ci, je ne les lis ja- mans chers. Quant.à l'éditeur, fort gai ce jour-là, solée; Ça lui a fait du bien.. Il s'est rétabli peu à
mais sans que mon coeur se serre un peu. En face parce qu'il venait dapprendre sa prochaine, promo- peu. Maintenânt il est tout à fait dýaplomb; seule,
du papier daté dun coin de. province, d'un quartier tion dans la Légion dhonneur, il nilinterroinpit dès ment il se méfie. Il a mis sous clef le manuscrit de
excentrique de Paris, j'imagine 11anxiété, la détrem les premiers mots - "Mortelle Epreuvê Il et il.me guette pour wenio-
de: Pétre humain pour lequel je las. un instant, moi,, -De toi, j'accepte tout sur parole... Envoie- cher de travailler, dès qulil me voit une plume en
pauvre lemme de lettree, sans génie et sans fortu- moi ta George Sft'»d... main...

un ra"n du divin Espoir. Moi 1 moi 1 Pour- « Je transmis aueait8t les. bonnes.nouvelles à Jean. -Alors, demandai-je, qu'allez-yous faire 1...
quoi moi mitre tant d'autres? séguin, la priant de me renvoyez au plus vite It -Alors que vouIez-vous J Je resterai inatitu-

vers la fin de l'an dernier, je reçus une manuscrit, que réclamait la Revue. A ma vive mu- trice.
lettre signée d'un nom que j'ignorais: Jean Béguin. prise, la jeune fille: ne se montra pas, et je ne reçus ec De grosm larmes lui rouWent des yeux un lee
On amit écrit un roman; on voulait me le soumet- point de réponse. Le temps passait, J'écrivis de joues, gagnaient les coins de la grande bouche. Et
tre: s'il me plaisait, peut-8tre consentirai&-je. à cher- nouveau. Cette fois, un télêgramyne'bleu me rengoi- cette bouche, nudgré tout souriait, témoignait que
cher -pour lui un journal et un éditeur L, Je répon- gna Mobsieur, «eufflz-m 1 oi, et ne vous pr60Sll- le $enr, de lironie persistait dans le désespoir de la
dis. ý', Envoyez votre manuscrit,.." Car, si la lecture pez pas de -mon li'"e. mon père est en ce moment pauvre fille de lettres, assez malchanceuse ýpour tom-
du =*àueinit inconnu est un ý de nos plus ennuye= très malade, et lene,,oaeruie le quitter un seul ins- ber à seig début8 sur le plus méchant confrère Mar.
devoirs,, restime que eeet un des plus impérieux. tant... cu1ýn ýd.8 Paris, - son père...

ne Be fit pas àttýwldre - un gros Que ÎaiSt Je me tins tr"quille, La? MARCEL PREVOST.
«hier écrit menu, pu une main féminine, qui ne commença un autre: roman mon éditeur, après àý.'
me parut paa celle d'un copiste professionnel. Je quelques " Eh bien i ta George $Red hý,y m.,

l'ouvria me enthousisome: la surprise est si -rare plus. Et moi-même, la vie M'iMpo":dýKutnq soucis. Sur urie oreille
en de. pareils envoie, de découvrir autre chose "Plus d'un mois passa. Lanxtée avait r»qom-
q1ilme sorte d'ardeur ignorante, - ou tout au plus Mencé, et l'avoue que je ne songeais è éïn
une: Srtaine adram &imitation 1 - Je lus les'pre- Béguin, lorsqu'un matin, Constant, de nouveqi4 me Ce lourd: .bËndeau pour mon chagrin
mières pages avec ennui - Me iWent lourdes et remit sa carte. La jeune fille entra, me serra -la une inignonne, oreille;
emba"àu"; puis, une situation se dessins dans main, s'assît. 01était toujon le même visage LZIle fuit leé,re 4 pareille
unmilieu en ' rieusement étudié; ce fut à révidence, telligence pralique et de bontémais travaillé, priw- Àu camée en son noir écrin.
mie làtoire pmonnelle de lemme, &vec de "vraiesl' que vieilli par la fatigue et le chagrin. Elle dit,temern m grande bouchë ux entileftreo,,:des 9eùn«:«atrivies'ý.. Je lue, si 'bien pris souriant trie t de d Pour y suspendre un bijou fin
quefâchey-Ai d'une traite le gros:eamer. C'était la Bailles Im Grâeffl l'ont faite à Merveille
nui%: je mýen souviens, la pendule marquait deux -Vous me tTouvez amagéeýl..., Heureuse la boucle vermeilleWri "--Je vous trouve l'air un peu lu... Lmr--vousheureie dix. Dam la joie de ma découverte, Qui la mord d'un lyaiser sans fin i
vaiw.ausiitft unie IRttre à l'auteur, afin qWelle fût enfin rassurée r
un 90 à la poute dès le lmdèinain matin, Jè le fffi, -OuigTîoeàDim.. Monpèreauuelnaladie

ui dîmis: de Coeux, Sourde aux médisances traîtrems,
cilab; Je Îe, priàit de imé venir je 1: s -lui donnent cw Elle est attentive aux -callews

Cest horrible.. mo - De L&ýmaztine et de Mozart,
"Deux joun plus, tàrd, dans la mdtihmè mon fi_ ment il est'hors de danger.

e, 41 MOT-Et £preuve ï. vougme neiap-dRe Constânt me remit uËà Joae 94etbýý: Qui la courtise Peffarouche
riffl Vu soupir timide et gatis art

a=», pritma, qu'elle a.: un Elle me regarde dans: yeuýF, se ut«M kç lé- Est le seul aveu la tmwhm»
VI" avec une hésitation Amn ante, puis, iýý

j1a«t*::,ý 'Teftn:< smmiri. 6tait u» ilizikowigý, 'tout à onq eue loitdit, en
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Lé électricité industrielle au Canada
APJER d'éectricité, c'est appeler de suite l'at- Sous cette forme tubulaire% les électrodes sont tous les accessoires devenus désornai iinutile

tentioenpare que dans le sièce que ns absolument rigides et indéformables. Au montage, les divers cylindres électrodes de
vivons, t'out eut électrique: c'est l'éclairage, Chacun sait qu'un tube à parois, même très min. signe + portés par le croisillon dont les extrfunk

la force, la chaleur, le télégraphe, le téléphone,, etc., ces, est doué néanmoins d'une rigidité infinie tan- tés sont ooiffes de bonnets isolants, viennent W'in-
etc. L'électricité, c'est le principe de la vie elle- die qu'une plaque máême très épaieeliera toujours tarealer enstre les divers cylindres électrodes de la
mém. L'Album Universel qui toujours est a la sous le meoindre effort. série de signeé-
tête du mouvement scientifique au Canada, vient Dans le cylindre " Mouterde " leis rainures, cans La figure 4 représente en oupel'éaanet monté.
enoore servir à ses nombreux lecteurs la primeur lesquelles la matière active est encastrée, sont for- On remarquera que la série des électrodels de oi-
d'une inm>ortante nouvelle dans l'industrie élec- mées par des niervures taillées en queue d'arondew gne +, portée par le croisillon, esemovible et in-
trique, ig tarcangeable, de siorte qu'aprsu sag do ga plu.

Mais avant de la présenter à nos lecteurs, nous *sieurs années quand elle sea en artieusepar

mry<oe néesalre, pour Fintelligence de la chose, Faction chque de føad/ýon puSa ains diffi-

eposer brièvementf quelques-uns des principes · culté et:'en uni|nstant, la remplacer par. iir séi'ie

rjmSådlàiau d e éetricité usuelle, car beaucoup d'électrodes neuves, Mans avi toucher à la série
de alR' lecteurs se servent journe11ement de P'élec- des électrodes de signe - qui, elle, nest sujett, à
trinité sans en avoir une connaeance approfondie. ancune usure et quicnstituie la prtie la plus im-

Léticité industrielle, celle qui produit la lu- 1portante de l'appareil.

mi,ère, qui fait touner les moteurs, qui fait courir "nrmrur us u le croisillon qui réunit

les~~~oue Aes moetere les siéagere et. etpoie-port des gousset
les haSý mnte le élvatersetc, et podute solants qui reposent sur les cylindres de signe -

par les madhamff dynamo qui transforment le pou-
de aorte que la série + est suppoxrtée en un grandvoir almanlmoeu hydraulique ou à vapeur en une

autre forme d'énergie, l'énergie S-ectique4 laquelle
se tra-nsme le ong dles fils conducteurs jusqu'au la libe areH lonl
point d'utilisation: Voilà pour la production; mais On erq ea eoe ltro evdne é
aussitôt que le moteur s'arrete, s'arrêtent aussi en talqu auetnal a poratueg&d m

mft» temps toutes les utilisations. L électricité potne lfclt enttyg elapri;nt
an im r te est essentiellement temporaire et taner i, damiHles ac laturs à Pplaus n

éphmèr. uss, ds es premièe tentative 'p rîel éotg opete rsu oýusl

pl c a i nig-t o c e h u m nde ré m m r p er te d e la ba tterie .
d'm-ngaierlénrgeé1o ui1e puasrelaLes électrodes cylindriques étant indéfýormables,

contluit etla rgukrté e ce aget mrveileuw on a des rapprocher au plus. près, jusqu'à ne

réer0 pItý essaire à l'électrolytie;de ce ait, la résistann-
lité4wuslegazomètre térieure de l'élément est considérablemnt rduit,

eo ~ est pour 1 aque- - et la muiplicité de pries de uata lescyinPM bë , otsro- dres aure une répa.rtition uniforme du enumnt
sur toutes les surfaces. Le rendement atteint le

*là, pro6w 4 de aceumulatixn maxi possible.

& t pus aussi fa- Ces accumulateurs ne néessitent qdun lntre
oile à résondr que La pite active, une fois encastrée dams ces filete tien fort simple : Ass F
cehti de la prodaeé- à orifice resserré, S'y durcit et ne peut plue en &or,- rrtous les mois le ni- Fg
tion de l'électricité, tir; elle y est scellée. veau du liquide et des

et il est resté long- la rigidité d'un tube et la soidité d1un scella- soins vulgaires de pro-
temps Posé. I[l est mell Voilà lms principes qui ont servi de base à cet preté; c'est tout,..
efin résolu. appareil. L'accumulateur "Mon-
Tous ceux qui se Ceprnieqisndetueviln% otod"aéoulePo

sont tant so.it peu pabeondtr veopapuamlmnpu lmtntefisoé
adonée.à l'tde e cmr@Prtutl Od-d 'acmlto td
1lecxtricité savent P1mn leuuàerI otre"etfré l osrainpai
que les, anciens ac- prlasmlg encti obed yide u t6oo.qed

duua e étantiues2e péýeýl ex éis npetdbmi

oomosé de bPis- &U6f lMacmltucops,ýreepe abreetéliràpu

cées côte à côtedeeu ynde.defastuelfl ppi

-dams une cuve ýe Eefn«p tv e uc1»ýo ot ctosd 'l«rct

qui ont fait usage éetoe ef& ,xpéflé,fgr .eiuae .éliae

des accumulateurs lcrdsNgtv&]mtçprlstri rS rýe an-

à Plaques, savent ate yidesn xsPrlu-ae»ru i- mn trglrsto

auss que Ofes appaý- Uenpobe ot!etlséideélcrds dlafce;tgom

re sont très fra lcrqe cmlt el
giles, e'avarieut facilement et pis. eooom, ecûtent mnd'nr>rà focdeehte&au*uulpnatlaui
fort eher. Aussi, malgré4 les graïnds avantages l ates-éiwee od u efnsr e

quApprtet 'les accumulateurs on renonçait P014- mm ep acr&e orcn u;retiaedsWgn odosdfr-l

vout à d'en, munir, parce quea la dépense qu'ils oea- tMrklqier4uaano dcuatdmtc t.
Mionaient outrepassait les services quilu étaient Xo naen eproneq

Mais voici qu'à Montréal même, set monté unevorlspei@ pzieexsé.dnlabuax

compagnie dans le but de construire pour le Cana-
da un nouveau eystème d'eeeumulateu, qui eMt ap-
Pelé à faire époqýue dans l'industrie électrique. U atqiame nd mDùmpwl

Dans cet accumulateur, leu surfaces d'action ne
Mont plt& formées da plaque& îmxile, maie bien de
cylindres rigidee et .indéformeble; la cuve en Ver-
lwm esupprimée Pair ga ipeto rsingénieu- l aéiu é«ie,àe otato.]

ee;~en leu partids dejettesà etr eastm Mimmeles

fseemn renouvelbls; enfin, utL est a bien
dispos poo assurer ln long usage et un entretion

Ona voit goe Pinventeur a dû passer de longues

ann$eCett modifier, corrigertun pefetone les moin-
dres Mtane pour 4wiver 4 un appareil pafit.
Vfoidi du teste t1W description mMaire dle Vap-

Ple â et: ðe qtovei compesni FacenltScodiol e ooEur l

#1(udee 4pont frme de erlindree ruffinai6z 1w ssm
komde: deuux faced* intriur et estéreure rep0aler

rAw ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ e principes quiee sontmwm de toute évdne n'ontdrantsrp1oim'b

LMémn d'ceuuatu *o Mouterde "t est pormé
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L'ALBUM

UNMRSEL .-L IElem

-Allez, Messieurs 1... tkte, et Claude le vit fixer, avec des yeux fous, l'é- ne donner à cette nouvelle que juste ]!extension

Dès la première passe, les quatre témoins sont trange maison dont tous les volets étaient clos. nécessaire. La dépêche de Claude à Luce se ter-

davance fixés sur l'issue -logique du duel. Alberte dormait encorel... mine par cette question angoissante: "Faut-il le

souple et vigoureux, le cou, les bras ronds et 
laisser à Paris ou le ramener... Vl

musculeux, le regard fixe, Bruno montre aussitôt 
Chose curieuse, Paule, la femme de Claude, est

sur son adversaire une supériorité terrible; il atts- 
absolument bouleversée par l'annonce de ce mal-

que avec précision et vigueur; on sent qu7il possède La blessure de Bruno était très grave, si grave heur, tandis que Luce, cousine de Bruno, s'en mon-

à fond la science de l'épée... qu'il dirige le combat 
tre à peine étonnée. Nature très droite et très.

il 
le 

voudraet 

que, 
vers 

le 
milieu 

du 
trajet, 

le 
médecin 

proposa 

, 

tempe

comme il veut, qu'il le finira quand d7entrer à l'hôpital Beaujon et d'y laisser le malade. réfléchie, elle a pensé depuis long u mettre

que son adversaire est à OR Merci. 
le pied sur une certaine pente, c'est d'avance s'ex

Te banquier se défend, livide, 9 1 embrouille .. 1 re- car. il le trouvait à bout de forces. Les deux t& poseT à toutes les catastrophes.... qu'il est impoia-

ode devant l'épée du comte qui flamboie dans un moins qui suivaient en voiture y consentaient déjà sible, dans les conditions où s'était placé son cousin

jeu serré, tâtant son adversaire, sachant bien ce avec empressement, car ils avaient hâte de termi- de dire: '«Je m'arrêterai là, je n'irai pas plus loin l Il

qie«% Veut; pautre ne manie qu'un bègue et peu- ner un mandat qui leur apparaissait infiniment Bien que frappée en plein coeur dans Ba fierté de

reux tourne-broche, fait même de telles faute; plus grave qu'ils ne l'avaient supposé tout d*abord' race, et dans ce qui peut survivre d'affection pour

qu'évidemment le comte doit le ménager pour ne mais Claude refusa d'une façon si déterminée que le comte, elle n'est ni surprise ni déconcertée; elle

pas J'avoir déjà tué... personne n'osa plus insister : s'attendait à ce malheur, à pis encore, et à tout,

Et c'est vrai 1... A mesure que le banquier re- -M. le comte, dit-il au médecin, m'appartient, puisque Bruno était le prisonnier, l'esclave de la

ces, Bruno n'avance qu'avec regret., à,la vue de avant d7être à ces Messieurs; et je suis l'expression plus malsaine créatuile qu'elle ait jamais connuel

cet homme brave, mais dont le Corps est mort de de tous ceux qui l'aiment, en le préférant mort chez Sans perdre un instant, elle fait atteler et, quel-

Peur, il nýu»e'plue que de la moitié de se moyens, lui, plutôt que vivant à l'hôpitall... C'est peut- ques minutes après, descend devant le Perron de l%

Ot peu à peu un immense dégoût monte en lui... Ître brutal, ce que je dis là, maisý au moins, j'a, Ferlendiére. Mais elle n'a pas gravi la première

C'est par le fer que qes aïeu]r ont fait leur trouie l'avantage d'être clair... marche que Jacques sort de la maison et vient à sa

&ne le monde; une belle épée brille même dans leur -Vous assumez la responsabilité... f rencontre :

blason, et pourtant, ils doivent rougir aujourd'hui -Je l'assume entièrement... ; je la revendique -Ahl... Mademoiselle Luce, je gaie pourqMi

*A môme.
die lem descendant, àlils levoient là, dans ce cfi- Claude prend ainsi, dans l'effacement poltron vous accourezl...

de ce -Vous savez... 1
erôimnt le fer Sntre le long bras maigre des deux témoins, une autorité absolue qui naît à -... Toutl... J'ai-rive à l'instant du Val d'Api
vieillard, ftt-il un banqueroutier..., un. rasta mal- la fois de sa volonté arrêtée, de l'affection profon-
habile 1... Non, ce qui se passe maintenant ne où M. de Chailuv m'a téléphoné de Paris raffreuse

- de que l'on devine dans toute son attitudeý et enfin Chose...

mérite même P80 le n= de duel CIest un Rssas de M relations de famille et de pays avec le comte.
oinat 

-Et alors... t demande Lueeý

De tous les côtés, dm mis de gâmitÉ% am plai- --:--Si vous voulez bien me le

un*ri« defilles, sontignSt les ripStm qu'attend selle, je eTois qu'il n'est pas bon que

la gRkrieý et qui me viSMSt ý pu Complètement seul auprès de M. de SsintýAgilbert dans M cil-

ocmine le popw[o voudrait... Alors le vertige gmn- constances; et je partirai, Ce Soir M&Me, pour IJal

dit dame pâme du comte; la iraviée de lui-mème der à remplir sa difficile mission.

augmentsý, en voyant qu'il Mt de spectacle à cette -Et moi... 1 Que doie-je faire... Je vo-S de-

Q 1 uège triste eh .M em. devenue son exis- mande conseil... Puis-je partir -auffl i avec

teneel... 'Pourquoi seobstiner à la eontinuert... vous...

Ce «Taft ai facile de ýflldr làt... Il n'aurait quIà -J'aimerais mieux que voiw restiez ici... - je me

ne Ce mâladroit du banquier qui figure que le du-el nIe8t qulun côté de la question;

attaq» à f , estas douter, le malheureux, qu'il peut-être même pas le plus tristel... T.,es malheure

*6&Wwmnibe Côté it. à l'épée de l'adversaire 1 ne viennent jamais seule. Je m'attends à trouver

oui WH ne rali pas t... Èt la pointe d'acier là-baýs un grand nomlyre d'effaites à i4éleý:-, qui

MMMI rme contre la Squille de sait, peut-être des actes énergiques à faire. Alberte

BT=O... uns. ligne, de phm,à gauche, il était tou- a passé par là et le bonheur ne pousse pas à'son

ch6 en pleine "tylnel... Pourquoi vivre, puiqque ombre... J'au-Tais peur pour vous de cerfaine emi-

Alb«teýEabsodonne, tmve lamentable, sans amour, tacts - il y a des choses qu'il vaut mieux ne jamaio

Sam honneur sûrement, avoir vuffl. D'ailleurs, si vous me le permëttezý ic

hieu ý«il -Mt Omé 10 défendre ici, St.houneur vous tiendrai très exactement au courant, fit s'il ne

des %int-AgWxWÎý, domo cette guinguette, nou-retail présente une n&-fflit6 quelconque de venir à Paris,

diamp de tg&taîâe dm petite jemw:gem fin de je vous en aviserai aussitôt.
-En somme, voue plaidez ici pour avoir le, &6it

%e woonde fý0iq ' lé Coquille de Brmoo têtéritit de vous dévouer seul... ?

mus 1 =O nouvene alerte... Sow témoins se regar- -L& question de dévouement ne compte pu pour

4ëý1t, p9les, ne COULPrenRnt plus rien à l'attitude de moi, quand il sagit d'une personne à laquelle voua

Ce .-grand, jeune homme qui tire mainter*04 en dé- voue intéresse% à quelque titre que ce soit...

goùtêl :avec ýr1Ùir & pemm à autre Chow, o*=w -Quelles, sont ces deux voitures... 1

s'il voulaiit se faire tow... Dev»nt odne qui nous voit, je prie s0uventýp0ur En effet, deux voitures lancées au grand galop

Tout à Couple bà7xpzier, énervé-, enhaTýiIý

rXque qM 00M droit dam les, lignes basses; Bruno 
tournent là-bas, sur la route, Contre le poteau blanc

M paie mime pas, et, eo=m :uns Mme, dalmit, la -Dans Ces SmditiovÀ4 maréhone vitel... crie le de la Ferlendiére, et s'engagent à toute allu.re dam

figure ew le plancher du bal, pendant qieun cri docteur an Cochm lechemin qui conduit à l'habitatien.

effrayant d'angoiffle retentit "Monsieirr le comte 1 U tiran»Port au travers de la -me Saint-RowTé, Jacques met-la main BUT em yeux

Ahi MSwieur le mmtel ... Il et qu'à grands coupg 2ý bu alors, au grand galop. Bruno, -un peu se- -- Ce sont lAbbaye et les Poutrelleii, dit-il.

d*6pauleie, un hSanie de miTee taille élouvre brum- lè% pav6mý 416vanouitAmoors une fois trq'ýo -Vous le Constatez, Tépond Luce d'une voix dont
t, t dans elle dissimule mal l'émotion, tout le monde vient

en e -ne repren
lenxot paamgie au m*eu de la fkrole. d connaissanoe que

Brune ouvre les y&=, aperçoit (031aud& re à.coucher. Maia, dès qu'il OUVT6 le8 vers vous dès quun malheur se produit; Vous étea

hm, &Ialeinp, et 9 bd gourit. tristemmt. P regarde autour de ïon fit avec le plaisi-, réellement lIami des jours difficile% et pâti une

"4te om t&Wine, l'air tib vexé de le défaite de se ientir eendane oeu "chez lui", et de, souffrance n7ex dans la vallée

oliont, rétendent ew, le billard et que le te lhonnête figure de Claude qui le cou- tellement, 'elle wappee ymn I...

»M M ommi« paumommt, le comte fait un si une tristesse aflieetueuS. lm deux ... quel Tôle puWie Souer... t Dans l'lord" spém.
t eaisi le premier prétexte 'Venu Pour l&tijý très uvýMt

m amien directeur 80 on peut bwter sur la chemint
I'aMvýe, et Claude reste eeul, avec e cisir

'Coet de sa part que vous v h pratiquemet, quand on bit lezbieui e8t

YWIWI lia*bMent, en mayant de lui tecdreý la &uwml et interne, pou soigner le a ftr de ne jamais os tromper pour lorientation Î+

n6rale de sa vie... A mon d«miw jour, le révé
m6dfein, appelé ffl tffl one, soude - retournant -en arrière, une ?oute ttffêlm& Pmque Un Pou en me

kPU* de qui,,. ýî qleÉiabb: 17laqaN. no am- la p&1eý et W vol.?
et féconde où j,*tumi pa»gen :taimý le bien

je wdftel it,-ily 1 est efffeM%ý mais pagatteint; si la fai,8 pu encore autmt que je pouffl"

ï ý,,wreC érawk pT&aufioq4. . 0' tant que je devmist Xoi alü*i, Fui IÊM bOut"
veut te pas, le na" a4afflXk kMda%ýear le restaurateur Chanm de làdxrbL

A Et comme Iiace. la: tue pondge,*end» êwüt«

avee une dieule .1 el, eil,&,méme mho am ps"'es de I»quçoý
ne

'lement est fw, et quel pS'o- 4fff Wlë, 60
de ZI& plue bewm de lui cl"- y.ý piï",

deFUý muàonoe -4, peu

le#
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Jacques élève la main vers un petit point blanc murs, 0ýe16t Albextel .. Alberte uncort ... Alberte tuain qui eîst îi souvent au fond du coeur des hom-
qui se détache, au bas de l'église, avec. une lueur toujours... , dominant chaque pièce du même re- mes les plus forte, Claude fit mine de se retirer
d'étoile sur la verdure sombre des sapins du cime- gard intelligent et froid qui semble mépriser tout, quand vint l'heure du départ du trein. Mais Jac-
tière, c'est la chapelle dý0dile : mýme ce malheureux qu'elle fixe du haut de son ques l'observait...

-Devant celle qui nous voit, je prie souvent pour cadre d'or, et qui est en train de mourirpour elle... -Pourquoi cet ",adieu"? dit-il en refusant la
vouel... Mais, vous-même, vous ne m'avez pas ré- Car M. de Saint-Agilbert est perdu: Jacques le main de Claude qui ee'tendait vers lui... Vous re-
pondu... 1 sut d'une façon certaine, avant minuit, de la hou, venez avec noua, je suppose?...

-Comme si voue aviez besoin de ma réponse! ... che même du médecin en chef; selon toute proba- -Pensez-vous que je doive revenir-?
A ce moment, le père Mathurin arrive dans la bilité, il avait encore trois on quatre jours à vivre, -Je pense que le fait seul de me poser cette

cour, au grand trot dun vieux demi-sang; il est pas davantage, et un transport à Fleurines, avec quekion constitue une mauvaise action; votre plu-
suivi de très près par le coupé de Mme de Vahnont, les précautions nécessaires, ne pouvait ni avancer ce est loi, auprès de nous; jamais vous n'aurez une
qui, gbeente tout à l'heure de lAbbaye, vient re- ni retarder l'issue fatale. meilleure occasion pour fléchir l'âme de MatliuTin.
trouver Luce... Elle aussi sait la nouvelle_, il Alors, Jacques se fait bon, exquis, comme ce fort IU me semble que le pardon fleurira, comme de lui-
n'est même pluig possible de la taire à FleUTinee; et sait l'être, à certaines heures graves de la vie des même, à l'ombre d'une telle douleur 1...
dams toute la vallée, dans les champs, les villages, autres; il s'installe au chevet du comte, et là, seul -Vous ne connaissez pa&la rudesse de mon père.
on ne parle que du. duel du comte et de sa mort à seul avec ce malheureux, il lui parle comme à un S'il me brise une seconde fois, je suis un homme
probable. vieil ami perdu...

Et là, eur le perron qu'illumine la clarté d'un so- -Dites-moi, Bruno, et laiseez-moi vous appeler -MathuTin pardonnera, je m'en charge!...
leil couchent de juillet, un vrai conseil commence, ainsi par votre petit nom, dites-moi, ne seriez-vous -Nous verrous... Mais j'ai pour que, pour une
Methurin exprime son opinion rudement : pas content de le fuir, ce Paris maudit, qui a broyé fois, M. de la Ferlendière ne se trompe. Et alors

-Te comte ne m!int6resse pas, il trouve ce qu'il votre âme, b1rigé votre vie, et de revenir là-bas, au ce serait terrible! ...
a eherché malgré lffl avis, les prières et les si pays où dorment las vôtres, où votre -mère vous a -Montez 1...
caýiom de chacun; somme toute, il a le sort qu'il tant aimé... où le vieil abbé Hans m'a dit, ce soir -Vous le voulez ... ?
inérite,,et il est à souhaiter que tous les transfuges même, à la gare, qu'il vous attendait, et que, mal- -Je le veux 1...
de la terre soient châtiés aussi sévèrement par la gré ses soixante-dix amie et ses infirmités, il vien- Pendant tout le trajet, Bruno, étendu sur lu cou-
main de Dieu 1... droit vous chercher ici demain, si je ne lui télégra- chette du wagon, suit du regard, avec fixité, les

"eet pour nous tenir un tel langage brutal phie pas une bonne réponse... ? paysages qui semblent accourir àsa rencontre aux
que vous accourez ici?... interrompt Luce... -Et elle... ? balbutie te blesséavec dee yeux ba- glaces de Pexprese : Villers-Saint-Paul..., Lon-

-Je veux même encore ai outer autre chose, Ma- garde, en Assayant de se soulever sur son coude. gueil- Sainte-Marie..., -Campiègne..., Ribecourt...,
demoi4elle: si le comte ne me dit rien, le pays m'in- Mademoiselle Luce...? Elle vous l'abbaye d'Ounchamp..., Nopon... Pui-s il devient
téresse beaueoupi J'estime q qu'on attend ausei avec anxiété; je viens également de sa agité, nerveux, se retournant av d sign d'ci-
raùiém-e ici M. de Saint-Agilbert, ne serait-ce que part... Ce matin, à la première nouvelle, elle est froi, surtout après avoir dépassé Chauny. Jacques
pour l'exemple, et qu'on le montre bien à toute la accourue me trouver à le Ferlendière... Elle vou- le rassure très doucement, pressentant 9eq craintes,
vallée, afin oue les gens de lu terre qui hésitený lait absolument partir... C'est un ange du bon S'es interrogations anxieuses, et donnant d'avancevoient de leu" yeux ce que Paris fait des Dieu!...encore réponse à tout
terriens qui ne lui étaient pas destinés, et qu'ils -Pas Luce... Alberte -Je vous a-sG-ure, Bruno, que vous ne devez vous
méditent, devant cette ruine, du danger de certai- -Alberte 1 ... Oh! cher ami, ne prononcez plus ce inquiéter de rien, chacun voue attend; je ferai l'im-
nez; apostasies 1... nolu-là, il est plein de hl)DtOt--- il dégOUtte de po68ibJe pour que personne ne voue dérange, et le

-Vous ne parlez pas comme un chrétien 1... dit sang..,., il est mauditt... C'est une idole dans vo- calme sera absolu autour de vous...
Jaequea tre coeur, mais voulez-vous que je la brise devant -Ohl ouij du calmel... J'ai soif de calme, de

ýe père auquel on a volé son vous..., que je voue dise ce qu'elle est, ce qu'elle silence et d'oubli 1._ , Ueet chez -vous, n'est-S pas,
'bien défendre ceux des vaut, ce qu'elle a tenté avec moi..., et à quel point que je de9cendi

votre bon coeur fut indignement trompé... ? Le Et il ajoute avec un sourire amer
>tW*e d'Odile est là; elle fait voulez-vous... ? Je vous demande dix minutes seu- -Puisque je nai plue rien à moi dans mon Pm-

modération, et cherche à lement... pre pays...
but ellexitable, les senti- Non 1 ... non I... Taisiez-vous. 1 ... J'aime -Oui, c'est chez moi, nous vous soigneS«e bien.

mieux douter encore-, douter -toujours..., nie ja- Je vous donnerai ma plus belle chakbrei
comte tout ce que l'on maissavoirl... OhlAlberte!... Maisjeveuxbien -Et vous -serez là, -souvent, auprès de mailen souvenir de la baronne, sa mère... E qi2on mlemmène... partirt... Mais à con- ---ýTrès souvent... a

'Luce aussi:... et 1 tante de
=44emble qu'en nous Plaçant àce point de vue ton- dition que persionne là-bas ne me fasse de reproche, lýAbbay,-... et tous vos amis...
tes-1« bonnee volontés doivent sentendre. Avouez, qu'on ne me parle pas je me veux voir que -Je n'aiplus que vous c-o-mm e_,ami à dette heure.Mathurin, que Mme de Saint-Agilhert a bien mé- des yeux bons... Cela ne servirait à rien de me
rité du-Paye... 1 la meilleure maïlière de la remer- reprocher quelque chose, puisque je vais mourir... A la gare du Val dApi, Luce et Paule attendent
(lier, à, cette .hS» tragique, c'est de ne pas; aban- N'est-ce pae, Jacques... je vais mourir... ? anxieusement le train, appuyéee contre la balustra-
donner celui qui fut "toute sa vie" et de faire ce M. (le la Ferlendière hésite une seconde, puis de de.fer. U y eut des effueioug courtes et aussi-
qu'eile- aurait fait elle-même, si Dieu ne l'avait pas a-rr&"t vite sa r(molutî<>u - tôt, dans une voiture de Jacques disposée, spéciale-
rappelée à-lui. E y a certains moments où Pen par- -afflt vrai, le creris que vous allez avoir le bon- ment à cet effet, le retourcommeoaQ& par la grande
donne qumd même, eurtout à un jeune homme qui heur de mottrir»,. route dela Vallée, vers le village natal. Bruno
a 6t&'oom=e Bruno, privié dès son enfance de Pal> ý,Cl0st M bonheur... ferme d'abord les yeux, car la place de la petite
Pm -moral de son père. Rien ne comble certaine grand bonheur que l'Eglise appelle ville est pleine.de curieux.; puis, quand le silence
vides 1 'Une :hém fût-,-Ue une intelligence d'élite "dioq natalie, 'ý<>uz dé naissance", le jour où un de la vraie. campagne a descendu, euveloppent de
comme la baronne de gaint-Agilbert, ne peut eui- chrétien bien préparé pamt devant son Dieu... Et son calme le groupe des voffl" ,. alors, seulement

fÏ19 pwmi ý to _ s les dangers de see projets,' d'avance, rien suis sûr, voýs vous préparerez bien, le comte "garde, avec une exprisesioncraintive d'a-
et ýle guider au mflieu des sollicitations étrangères' ilest-ce. 1>gs,' comte de. Sàiat-Agilbert... f La mawt bord, puis peu à peu la défiance ae dissipe, une sor-

y te decuriosité affectueuse monte en lui comme unque 00117ent eue ne comiaft pas,.et me peut pais coin- rachète toutt.,ý, Il faut courageusement mourir,
naftm, Enfin Bruno est seul et malheureux, cela Co un. fils: de. M"I.. ï. -comme un -vrai Fran- renouveau... E reinarque qu'on a fait des coupee.
doit suffire à (les chrétiens... exagérées dam le Bois-Roux qui dépM4, du châ-

Monc,. je pare,. SineW Jacques. Soyez tranquille- mis je ne voudrais au- teau quou a bâti -une malecgide gar& du côté
de la Tombe-PégnieT..-., de la-Tachez. de imener "Bk Ciftude, dit Luce... OUR autre: Prèti-e que rabbé Rans,... 'teNwb-ce paal Mathwin, il faut le romener... 1 Je " prends cela. route ont grandi; il tait emani , ew Fle:urines,

Mais le vieux répond de sa voix barbare: Noue partiroma quand... approche, et les ellaeee lui parlent ici un langage

-- Qui est-ce Ckude.., 1 Je ne conneLs personne Tout de suite.. - si vous pouvez ieux qWil ne onnaïmait pas jadis, et dont la
souffrance seulevieînt de lui donnerla £1&ÇM4 porte de nom. Oui 1 Oh 1 que je souffre I...

-Pas =&ný votre ffleï.. maie, tout à coup. Bruno fixe Claude, qui est Souvimt: à Ileure de la mort, lesiaouivenira du
pais de fils... comme écroulé sur une chaise, la tête dans ses tegt 'p*ýMieT dg

-Alloffl cloilelý.. àlècnée la tainte, vous raieonnez mains; et, avec une grande 4vergie au fond de notre coeur, àwnbàmt hrffluemeut lie
comme un psièn.'.. Voi interdiaez à Dieu de V> ous -iüi etiw... il iiùt .4ell Parte 1... alaude, réveiller, û4àmonter ený tempête à la iëur1àSý de, noue-
Pardo=ee à v&uwýn&àe plus tard 1... Prenez gar- venez ici 1 même, et výmio4r emoinpagner notre iané à es èor-

virai vie-à-vià de vous L'ancien éhef de eervice se 1 du tie de ce monde' iomme ils Vaecuei jadis à
cle.1 U a dit: "Je nie eer êve et elapproche
de-la mérae, mesure amt voim 'aurez um pour les lit, le comte lui Prend la main - l'arrivée.
Autres Et:p42is enfin, à tom P&hé nd$&iSýde 1 -volm me pardonnez, n'esb-ce pas 1. Brune: éprouve cettý&:iuil>reWan, aprè&,aoaii lut-

'Ngn, pee à, tom t - DmÉý= FEim qS je Mande, vent se raidit, ne pas pleurer, mais mal- té contre rattendrieeement le pénèir4e VënoMiý
emmais, YàK1"wý, êt que je: listous les joi il y. a gré lui dm larmes: -montent à aes yeux, d6bordejit, hit tout entier après Weûl être défendu wume
dS pédim qulon es, Pardonne- poeil roulent le long de M jbuee et tombent comme une dlune faibleâm: de et-sensibifité :M£dàcuýý
ceci ne regarde que moL etPAbb6 -Hama. jýuiUen rosée chaude nx les mains de M. de Saint-Agilbert - laieffl maintenant tuer tout entier; il -ey aban-:Imneizr de -výoS saium,, Madame. -Vous ý paticknue quoi.. f smpatlile niym6rienudonne, déjà Vainien Pm

Roide, hmtet mlathuliu a"eend.lej3 Mar" au été mauvaisý.ý,: ... Pour, vouâl... des chosow "niméëeý il tend les maffie coramie, un
peXrffl,ý monte. en voiture; et eun cheval Part. à Ohi oui.. , cônime fai dÛ v«m faire smdfrir... eÙfânt,,r4îý le clochew; latoita ionoM. éiýlum 4ui

-eoUiým brasques dam le chemin qui mou-, voue briser le eoeur f_ 57aygissemt tout à coup dansle@7 champs, au détour
4eau blanc, comme 81'. lui alumi, eût été im -Maig non, ce Weet cest elle 1 des bois et des mtomý,tw, il: ÈoMme les maisans et les

pikSb,164 È«Mqý10 de w M maître, -Ne dites P" , "Mat, elle 1 cMt ïâoil:. chaumes... :puis, subitement, ses yeux iLgrtàdâ
Tac" le oui-dtpreeq« augsitôt, et prit au Val Vous me gêniez«.. "*ýs'entai18 -que Sandrin v6in d&' par la ' 1ièvre lebmý..

d14pi le premier expreu poin Parie, U eoir Ynhm ib" it. râ-vtiê'-peur de ",Là7l le fond 46 lhoriÉon, il viffl dli&péree# b%
il 0onnalt à ileutreeel du quartier (rEyinýu et il slondùzmit Presque sur Fbp'wule de ýacquesý: flëbkeisý des cieux tourelles:& Y"6ien
eoyaît aux 4*tm de 014ude dýUw, qui"e

Le trazwpemt 'se lit deffl une ambulance ýpéciAle;
de t à la gare du N- me deux' 6péea géantes dalif 1m Inrge'éitffi 'de cielDU pre"r dýoe,4 il..ae. rend oojnpte avait to= ragcdï-mlco, q 10", b1SUý.

e-paitàfizifflt tOUt ler, ený, eOMý pýUe 1É',ëiWý0UMKOJ34, &fi» quis Il> cotte Vue ýuî dL01ýàë'ïMçý ýe'Uý mcoùüc, et mmuLf.laýùgM*, -dit' lie 'fp'ýk, _M pàtr' Smte, et à qud Moins powbIe deo, de IOxpzom - à:d :lui de si Èrýiffl sS1çrý01rW, ý qu'il W r4iette eýý
Voiii il ýïi dbbcn" trommé. sur toim lm soit var dl*cr&tlat, bar M V'à'â'ttw rý1),Eýët hý1 aýrîèi%ý les déu:t Siifte 'étý4ý slip In nôifi1Ueý



•uno, qui ne cese de s'agiter et -

avec les maine pour ne plus voir men
Pune hémorragie terrible. Jac- sue1
dent alors d'aller ausitôt chez -

laude, dit Jacques, tu vois, nous -

faire halte chez ton père... Qui -

-être providentiel!... En tout fin,
e... ie m n,.nnarze d te fire.n- son
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-Vous me pardonpez aussi... répète l'a aomtQ. -Un mot à qui... ? demomde Jaeques. d'ancoime, pendant laquelle on entend -la rSpim-
Mathurin héaitependant une fteonde; puit, teut -A lui tion oppressés de toutes les poitrinee; Bruno ffl-

d'un coup, il tend la main brusquement La main se soulève une dernière foie pour dési- nise déjà, mais fixant toujours le fermisr comme

-A vous... cui 1 ... gner le fermier qui s'est reculé flano un coin. par un effort désespéré de sa volonté antéadant» ,

-... Maie à lui? ... -Mathurin, dit JacqueE avec cette voix émue l'abbé Ilans, Luce, Paule ont sur le visage une

-Jamais 1... qui, à certaines heures, n'admet pas de réplique, le même expression de reproche indigné_

Et ce "jamais" cingle, tel un coup de fouet, le comte de Saint-Agilbert vous appelle... Pensez -Mais va donc 1... décrie Jacques, tu ne vois

visa" des assistants. L'abbé Hans n'y- tient plus: que c'est un mourant qui vous parle... donc pas que, dans une mbute, ce sera trop tard...

-- Jamais?... Tu as dit:, jamais... ? Tu es un mi- Mathurin s'avance, les traits crispés; Bru-no lui et que le plus coupable alors... ce sera toi... toi

sérable 1... Tu n'a donc jamais péché dans ta vie? fait signe de s'approcher plus près encore, et, avec Mathurin Routier..., qui, par orgueil, te tues le

ýru n'a pas besoin de miséricorde toi-même... Î De des yeux effrayant% où toute l'âme semble s'être coeur 1... Va... Va donc 1 Il...

quel droit te fais-tu plus dur que Dieu... ? Au nom r6f ugiée, pour -mettreau moins une bonn action au -Où est-il f Ugaye ý&athurin...

du Christ, notre Rédempteur à tous, je fadjure de seuil de son éternité : -Là..., à la porte 1...

pardonnert... Ou alors je te jette à IR Porte de -- Ce n'est pas sa faute à lui..., c'est la miennel Poussé par Jacques, Mathurin sort, et aperçoit,

l'église 1... Oui... c'est moi..., moi.... pardonnez... au nom de assis sur un avant-train de charzue, Claude, statue
Leo bras croisés, les yeux,à terre, le corps ados- Dieu 1... vivante du désespoir absolu... 11 marche droit à

sé contre le mur dune une position de combat, Ma- Mathurin pâlit, ses doigts tremblent, on sent son fils et lui frappe sur l'épaule; le jeune homme
thurin se tait dans un silence farouche... Jacques qu'une lutte affreuse se déehaf#e en son âme; mais tressaille comme s'il $?éveillait d'un cauchemar...

ne ait rien ; Luce, à caté de lui, regarde le vieux il ne dit rien... Bruno ne le quitte plus des yeux, ses yeux rencontrent ceux de Mathurin... il veut

fermi,Ù avec des yeux 6pouÏanb6s; Paule, ses deux mendiant la grâce, par pitié... 1 Parler... mais les mots s'étranglent dans sa gorge,

enfantq blottis -contxe elle, pleure, le front dans ses Tout à coup le fermier sent ses mains prises par se noient dans les larmes...
mai-no,.. Il se dégage de toute cette scène une d'autres mains, très petites celles-là, c'est Jean et Mathurin le regarde, étrangement d'abord, avec

-mêmes, viennent de tomber à ge- une ion égarée; puis, tout à co, comme
eorte de plaintenevramte, qui monte, qui bat, qui Annie qui, (feux express upý

assaille ce Coeur décidé à ne pas se rendre. noux et sanglotent une barre de fer qui casse:

Sur son lit, Bruno, épuisé, semble appeler à son -Grand-père... Ohl grand-pèrel... pour papa -IUntM le gas!...

secours ses dernières forces pour ne -pas entrer en PardOnI... Et, tout, grands, il lui ouvrit 1ýs bras 1 ...
agonie avant d'avoir accompli son oeuvre: Alors, &4m regard circulaiM Mathurin consi-

-Un mot... un... un mot encorel... râle-t-il. dère tout le monde, minute terrible d'épouvante et FIN

Dans les f or ts > du, Kentuck
YONýS la franchise de reconnaître que nous sive, am deuz poignèle fflut prm ..&ne un- lacèt d'a- arme terrible. Dans les deux. ýcae, la détonation

sommes tous plus ou moine sensibles à l'in- ci&r qui lui 0fflýpeý -'à la moiný,résis- attirera l'attention des niontagnaTdàdes0&,, . ý candu &Uwrev 'Il est vrai qu'il pourrait tout bonnement Telâcher
fluence de Pargent. Et cela ne constitue t8-uceý lui brOy8TAit les ;: _' > ' Ëý'1é

Pa ver Jappuie à OR tempeý sa proie. Mais John Murray n'entend pas ýTený,rërà un crime, 
loin de là 1 Varfflt 

neSt-il 
PàS 10

prix du travail# -, GoMe along 1 " Suivez-moi! breclouilk Il a une réputation à sauvegarder et

Mais cette influeuce, a emvmt de singuliers -Vous m!&ccoýdý ýien 1 4ihupé.-ý. une prime à encaisser.

ej:60to. Voici un cm curieux- Pun dés héros qui -Rien 1 Suivez-moi 1 Ou je' t, 1 Que faire f, Ayant tout, gagner du temps. Le

figurent 4»0 le Técit:oraivant ee un fameux détec- Pàuesée sans doute par un:,PrÈE9ýëntinxffitý la fem- hasard nýest-i1 pas le dieu des policiers ? Et il en-

ti» américain, John Murray, dont lee Mémoires me,, 4ui se diý , it vm, un V' illage-v' ois i4w ,reve- treprend de trainer les choses en longueur. Retour-

wg jait »emation dans. je monde anglo-saxon, nue mpidement -,wý= 4ýe pas. , Ëlt , àa hauiýw'ý taille nant dans la cuisine avec son pTisovnier, il le fait

Stte époque (1899), les. autorités de lýEteLt du se:-dregse aoudain dans Véhm dwbý tý,ý ' Ae la asseoir pTès de lui, mon &ans,ýsurveWer dýý oeil

Kentucky, "ies* Mr Iffl dente depuis six mois, alerte les faite et gest«Ae la femme, qui les suit en

fauseeo pièees &'un demi-doUaT étalSt miew en - Whafs tbo'mùtt4il Que M
à il _Et la convemation dengage entre led6teotive

cimullatim sme que les plu@ fins Iimiiýrs de la po- _14dama- IG14,

lice -euefflIt *UW'à d60OUR-rir les isIsificateum mais el-le Dun loquace et la montagnarde au PaTler.brel, enpré-

Cest leu9age aux Etats-Unis - une forte sence -du prisomnier zilendeux.

prime,,, cinq mille dollars, fut promise à -Vous avez tort de r6mter. Après

qui foumimit les niMSs &arMtecr les tout sa culpabi 't6 n'est Pas PrK)UVeeý

coupables. Encouragé se peut que-les juges reQonnoisoient wn

john Mmmray prit l'affaire en iRMQ0çn0eý Pourquoi voulez-voýX.Llem0-

raamm cher de W justifier t

il suffirs & dire iei «aprèg de Pa- Ellehocle. la tête, d'un air oombre, -et

tientes ùwmtwatiom il déa»Vrit, que le% sans Abaisser enpqre ea- hacha- , ...

îanm» pièces étaient ýsbriqu" da-ne -Vcl>uo compmnez bien quevotre résis,
une r4g= fSo&taé",, pyaplée do bûche- tiance ne peut: qwaggmveS &qpý «wý , Que
rons à demi-afflageo, ot au nombre &0 dixont les jugea si, je leur appriende 'que

quels jon comptait de nombreux frau- vous m!avýz -meýqac6?.Je eas

dom q19 diatil 1 laient de valcool sans Bc- que Vous tëniýez à aller enprism.?

quitier les aroite. -Non 1
En 'eUvMtu"Mý dam me pareille ré- -Alors, laissez-le ï4Ttiý "t. in-

.410,cýn ýo4 -le pu P.&Usgion avec qwql» Jolm MUT

allait «wàsvant de la mort.. Les Mon- o1w penoez Éieý' qup e ne vaippas

tagnaz* xentueky oMt dame le Samg rester ici jusqWà ce soir? n'y. tenez

la haim. & la: police et dS gendarmes, et pu plue qïk mcýî? Au fait, yais-$e trou-

défendent contre eux laeem de leurs soli- ver un'. bateau Pour repasser ' a iiv i
Je payerais bien d'eux dollars à qui me

-Irirai 1 déclara lintrépide d6tec-
II dSnièie

-Bt vo-M ne tevenez vas eLans 'trup savoir pou»quý>!. Or, son Wil
de pblicier a vu bSidleý Une lueur daid Ie8
YOIÎX de IR femme,

ai ilà4:h plan 1 cette peiêýýfive (rune
Cýe plan, qieil mit auauMt à exécution, prime de deux dollars Aurai 4alle év;,II4

consiotaît à parcourir- la 1ýéÉî= où il sa- là cupidité de 4ý a&eiéaim

net d6ocetrir k refSaïte deï MUX mýý Et il ih8i6teý ýiftnsrieU bruequ'u
üayems on 00 faietant 1 .P Mr pour un jedonneraié. bien &6= dýIlëixe

aelletotd ealoMI ce e au bàtèmeýr qt*' We tràMoportemit aur.

vaielýq»mt expIkuel-giý, aux Yeux &à rrvb 1

eA. -Deux donîýe f a
(kwt les, ý0ux s-allumumi de nôu "nu.

Ët, le Plan r6useit à memeille. Quel- ýmrirài même jusqIeà traià t

quet IM» Aprég O= Ketivm damwla WIWOU4 il ad- 9ý*W wMue, eue a lrgàWm& à t4n» une hache à fen- _00, West pua üsMet ptobo*»4'+Ilw E-
e.

quktit la prêtive que mal-fu4t,-UT vi- am le bois, et éN oàimànm muëhîùalemént' sa h«lke @ür 'lin meàle,

-rait doff* une feme &eZt&ý,,saM autre empagmie -PË1ý un q= de plus 1 cegt à' 1)1ýý ou akwSt
lm bï»etëý a sortie dé eh,% 'appsmak-4w ga £mm& .- Non 1: 

sarune, wiX.:1ý4n-JU1àbý'. en 'sent fý0ffl tü,Tàkoü,ào fýDtefl', -et Ë a= làoutent que Pomme 109 6»a]9cwý , -1âOh«-le 1 wép&44.ê* t tenta-
& Yibwnôe de la, fqý ime- Wàb% Ou v«M t1AsortiXýZ psevi- tî0n en les sur la table, ceh

wt trtp 1 La femme est conqume #a lùàk"t
mrte cpwmtwne d4më f«<ýo ý bom«ol»% et £,Là velit, dýki rem-.

la îMMbËý, lesrument, la 1=14m atwt-ver *ýest tcoUYé dn3l$' bIgUlbO 0'8
à fo1ý&e du =w *ft1ýâti0u alumi 4c&rw6ý que Pfioolùw'«' vu rtr

9&ào lud w2m le wut" a& "se ý»e1MMtM, il Ob, Mit en drait de tirer oui la fmun&l-
jette *e htt Sfaut la Phnm oe«emmte* CAË de légitime d6f«oeýî Ykisute boigé

TM 4» tedl aawýait délionür la Situ8tiený wiktûýUfî"w

wvç4 à totze Il tùwm de la Loi 1 " obe yiý ý
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Un blenfait pour la beau sexal

'Maison de confianS' Travaux de femmes PoUdres OdentainUN SEUL PRIX les seules qui assurent
ACCESSOIRES DE LA TOILETTE en trois lnois le déve-

1 t des formes
ý',h>p= e crissent la dz= 1
la maladie du toieý

UANI) nous cher- blanc. Le tour du cou tout droit serait Prix: Une botte avec
chons dans le plus coquet s'il était fait d'entre-deux de notice, 1 LOO, S bol-

tes. 0k kýpXkîôedictionnaire la valenciennes séparés par des rivières de franco liar la poste sur
signification du mot jours à Faiguille. C'est aussi un jour el réceptioni du jSix.
cravate nous trouvons: l'aiguille qui borde le rabat, composé d'un laDépgt saneýrM pou,
morceau d'étoffe que morceau carré qui se plisse au milieu du L À BERNARD, 1882 Ras SàlRwutkodu. MOUTRUL
len met ordinairement devant avec un pli rond, sur lequel on fixe kuý H.-U. -Geo. Mortimer Son. Boston, Maso.
autour du cou; mais si trois boutons de fantaisie.
nous voulions donner la Ces rabats se font toujours beaucoup,

MP, définition exacte de
cravate, il faudrait en
trer dans plus de dé- E n *n
tails.

La cravate se fait en
une variété infi-
nie de tissus: ce Electrigue
peut être un sim.-
ple ruban large
on étroit; une

bande de soie, de mousseline, de batiste, Complet, $1.00tout ce que l'on veut, en un mot; cepen- (Sans batterie)
dant, la cravate devant donner une note
coquette IL l'ensemble de la toilette, nous Batterie, - 40cts:
trouvons tout naturel qu'elle soit aussi
jolie que possible.

Il est à peine besoin de parler des crava- AMUSERA ET INSTRUIRA
tes simples qui se mettent avec les chenil- VOTM JEUNE GARÇON.
settes et les blouses accompagnant le cos-
tume-tailleur, lors des courses ou des sor-
ties matinales; on les noue au gré de sa
fantaisie, mais il convient cependant de Ecrivez pour notre catalogue de nouveautés
dire que les noeuds ordinaires formés de électriques No 20, pour autres suggestions,
deux coques et de pans, sont volontiers dé-
laissés pour les régates ou les noués de
fantaisie qui se répètent près de Pencolure
et une ou deux fois plus bas; c'est fort gra- E CM IC

FO U R R U R ES cieux, et on sait leur donner des allures
nouvelles. 14 Beaver HaH Hill, MONTREAL

Certaines personnes préfèrent les emva-
OUS INVITONS LES IDAMES à tes toutes nouées, qiý! sont plus vivement
visiter notre Exposition de Four- mises, mais qui aussi conservent toujoursrures, Manteaux, Collerettes, Etc.

q Nous n'avons qu'un seul prix marqué le.même aspect; la cravate que l'on noue Petitscolf; rabatig en dentelle etenmoueline
en chiff r« compris de tous, q Toutes hOS 801-méme est appréciée de celles qui ai- brodée ou ajourée. Exécution ires
marchandises sont de la fabrlcatlon de ment le changement et qui, ayant du goint, facile et matériel peu couteux EAU d8S W ilMWES
notre maison, et ce q rantigsons on les rend plus élégants en les terminalitverbalement est GAR.&NT par écritnous ea par une dentelle posée à plat sur un ou

TELUM »111 lia deux rangs.
C'est un tour de cou qui se continue par B O Y ER

une cravate venant se nouer par devant;
0 . NO RM A ND IN l'originalité est donnée par les longs pans

274, rue Sakt-lAm-em plissés au fer qui sont beaucoup pluie
courts au milieu. Cette cravate se fera en

220, -rue. Said-jacques mousseline> en batiste, ou encore en satinLiberty, en taffetas de nuance claire,
blanc, crème, citron, bleu ciel, feuille de
rose ou mauve très pAle.

Il est presque superflu de vous dire, mes-
dames et chères lectrices, que nous von-
drions voir donner la préférence au blanc.
et au crème, ce qui est infiniment plus àParure en tulle grec blanc ornée d'uneguipure rebordé d'une étroite la modé et aussi plus distingué que toutes

vigerialennee les nuances claires, si fines fussent-elles.
e .0 lainent à offl onner. En résumé, on Le blanc sharmonise avec tout, il a ton-

jours du cachet, et jamais on ne s'en lasse. Maux de Tâto,pelli faire ee que l'on veut, ce sont de peti-
tes questiùm de détail que Yen tranche à. Puis ce sont de fines broderiez sur mous-
sa gnue, seline de ' soie, sur mousseline suisse au sur

linon. Quelquefois, en agTémente diMais nous ne sautions trop vous pl' iligestiom Pdengager ou de paillettes ou broderies, qui prennentà confectionner vous-mêmes, mesdames et alors, surtout le soir, une note-d'elégance
très recherchée.

En un mot, on peut, en ces genres, se
permettre toutes les fantaisies. Nos illus-
trations pourront fournir de bonnes inspi.

VALEUR ÈATISFAISANTE rations, mais le go0t de chacuiie a ample-
N'oubnei*e que vous êtes toujours oatidaits ment de quoi se donner carrière. Ces gen-d vouz achetez ici. - Nos prix Bout desplug

= Xý une véritable valow garaintie, tiIs amem6ireB pouvant se passer tous. les
caprices d'originalité tout en 'restant quandDwup&z oùdoom GRATL9 même convenables et jolis. P OM

,NARoteerL BEAUDRY & FILS
LES

rue St-Laurent, MONTREAL

peüts,ýFERDINAND
en..MnMORETT JO 1: t

Cmvàte eu 11non blanc brodée à J'a=Wtclaý Onpoliblaire un toig dans le cou avSkicro. petit c'ai "friUlne en Poie rom crnédentreVote avant tic la ffluer» On peut deux de flue d1slande Blanc-..1. aussi la u6ner d'une facon 'ealoncienne
F A 8 14 Ip N.A B L 9 ditréireilte que cellereprésentee Ici -CýAýE PLEINE PEAU:

X)MEMM mesdemoiselleii, vos cravates, *Iles que VMU'X FIANOSS. et ý«W FABRlÇ,ýTION 'eLC-9
alDarope, dm ètedres 105 l'on aohèt-e toute* faites sont ou fort chè-
plus, nouvelles et de. la res ou pu assez jolieil pour satisfaire les Tout se fait vite maintenant, meme les-qu petit mariages; et les ýquý duraientbýoélég" femme* de go04 tandia unil de unie, q 

lusieurs &nnéS,. durent

coupon de mousseline ci UtKIUS EZP6" kwio à n importe 9ÎOUPE GXRAW= bouh da: dentelle et le travail de l'aigume, = etlml>illllltp plusieurs mois, Et ce n'est on ci
on peut sans dépense apprddable plus dence jours que le fait.suivant se re
très jalles choses.: produirait hui roý ,Ptab>ffl venir un aujmd..:MAIN» Aujourd'hui notig domons des modéled Un maxiage a été célébrtle, mois dernIer, ý,l
de crayates d'"e ex6cutlon très facile. dans une petite ville de Suisse, -- daw M., R. DESGEORGE CIÉ

Celle-el, de forme régate, un rétrécie deux fiancés qui se sont iitteilduý qua=-1,658 me Nottt>Damý te-einq années; l'époux a -soixante-six ansau Milieu (le tour de, lencolure), est asum>Z IlDngue pour se nouer deux foâ, leàý extré- et la nouvelle mariée »PiX&nte-einq ans. 71 rue Saint-Uureilt, M011t6a
mitAs terminé" e pointe saut oMýce de Fiancé IL vingt. ans, le jeune homme p" t
peits motifs , Ré avec dos faire fortuni et fit jurer à, son malle de
a" d'Alger de couleurs trep0jeo. TM Jusqu'au jour -Ù. il TiL Est r-Pm *ittour & ygch" , on voit un point -n revie. avoir cent mille plaetres, 2224 F 1

ne, Auw0tt:ýý ete 'de u-tol. lantaîtie en soie assortie. Cetti% cravatèeet Pendant quarante-cinq au, lis VINE$t4 dirent et échangèrent leursowviwr fgitem taffetae désappreté blanc ou c& photwitip iim5nante photos et trois vaille leV
100, trb vme au rooo, eue serait total: 0 SUUM 4k LM

ig faèteil tir«. E, nfin, le fiajwà tint sa promesse et
*wtftýe. ', lhx , rgmotk, on filim bimw, la vint, dernièrenient, chercher mite qui J:aýle mur...... "wfîté 4«imdrwt, "UOtbw 1« m»tue vait patiemment -- e combien l - attendu,cinclu spoux replw irontbrodés se fmukut aloril $L*Idu=ë«O en acý et;, le mari«916 e les L
ton bl&w btUhurLý pleur Chicago, oft le m-art possède û , hn
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Pour les

JEUNES Dans les-regions
comme Le domaine des enfants
pour leS ýaré1iques

VI E Ulx
Un appareil photographique

BROWNIE
est une source d'oernent et de pialsir X4 42ý1 _w7a, te -7, e

Le Biown ie " es nu P.Unie c , tiq.1que 1l1f,ý,1,j, àeýpé iýý. notre No 1, par Xpre-89,
&Ur rAreption de 81.1ü, ou notre bTo. 2, 'z'u- e,pour 02.18. _ .k

Pamphlets descriptifs gratis Equr demande. Omo

THE 0. Hý M CO., OU fût CrI19, MONTRER

'Us1le-L P

1 F=9 .

cet, -éw-t&,

2RK gl

CADIEUX & BRIARD cF5 ,tÉ- 4eit- ele- til e-

Maitres - P ombiers Partout où l'on est soucieux d'une
-------- bonne digestion-haleine douceaima il

cure - p are 8 e dane cî, -- ti et parfumée-teint rose-_
à Vapeur, il Chande et à bonne humeur-partout,

TEL. moià"' me deVentilation, Lu- EST du nord au, sud, deres et elocheties eloctrlques. Le Printemps. L'Automne.
OELL Toiturgprnet4iUlqiie8etenardoi- l'est e l'ouest, l'on

ses, Corniches en cuivre copper', emploie la
etenttler1vanýsée* couvertures 13onjour, cher poupon, doux Fils de Marie, Bonjour, cher poupon, ouvrez-moi la porte,

lenfflV0 waranties pour 10 ans) Je suis le Printemps, la saison fleurie; Voici des bonbons que je vous apporte
Je viens essuyer vos pleurs Voyez ces fruits colorés,

$M, rue St-Do'minique Et répandre ici mes fleurs, Et ces beaux raisins dorée, C O M M E a
Z% votre présence ; C'est moi qui vous les donne,
Mais pour récompense Car je suis I automne",

fflr M PiSIDESCIC TK1ý EST IM Je demande une faveur, Mais j'attends une faveur,

'F. Lessard 0 mon doux Sauveur ! 0 mon doux Sauveur! î M A CHER
Ci-devant Lefflard & Harris Je voudrais, jour et nuit, bin Je voudrais, jour et nuit, LA PEPSINE

boésýce .6.àý , Plombier et pSew d'appom6 à Vous bercer dans ce réduit Vous bercer dans ce réduit.

lui au Cm UT eau Ch&" MITRUL L'Enfant jésus. L'Enfant jésus. N T, H A 'L

N014 non, M d merci, saison trop parée! Non, non, grand merci, saison trop prospère,
VW Orter ure ta riche livrée; "Renonce à l'honneur que ton coeur espère-

là& R MâinAle, L.L.B. ýDë-ton bouquet si-ebürtiant ]Yun si bel assortiment B O D EJe ýveuý,garder seulement Je veux garder seulement
.. à. Cette épine blanche; Ce fruit de la treille,

J'em prends une branche. Sa grappe vermeille,
T1ýL M MT SN6 Un jour les Juifs la verront Par un miracle ui8sant

Couropner lilôn front. Deviendra mon 'sang",
MsCis va-Ven de, ce pas,.,. Mais va-t'en de ce pas, bi8Tu ne me berceras pas Tu ne me berceras pas.

1»EnÀTýý af4ý, [monde, (vite,
140 M zS&4iw Bônî&U, cher upon, doux Sauveur du Bonjour, cher poupon, couvrez-vous bien

bfoi, je suis IT la sAiwn féconde C'est lRiver, hélas 1 qui vous fait visite:
apporte ici -niee:tl on, Pour adoucir votre sort

Cest, le fruit de mes blés: d'or., Je n'ai que cet arbre mort.
Ce dôn doitvous plaire Et vraiment je n'ose
Mais pour mon salaire, Pour si peu de chose
Je demande une faveur, Demander à mon Sauveur,

-Mdib6s ýPe,.,r ý,È' 0 mon doux Sauveur 1 Aucune faveur.
Tik iu-Ândré Je voudrais, jour çt indt, bis J'aime mieux renoncer bûtVous bercer dans ce r&ffl . A Yhonneur de vous bercer.

L'Enfant jésus. LTnfant Jftus.

labeUe',& Lesw d Non, non, grand merci, saison trop volage, -'N'on, non, reste ici, saison trop modeste,

OffROMEM$UUM Avec tes trésors, retourne ail village- Je garde ton bois, don vraîmént céleste-
Twý ami,, Je Yeux garder, seulement Cet arbre ici renversé,
MAIN 2M Butea= 7U St-l"qu" Ce bel "épi de froment": Un jour sera redressé. < 'chàs,

Cette «PaIU4?1 ftarebe Ge bois salutaire
Garnira m4 crèche;, Doit sEmver la tem ne e
Son grain, fera, pour, Pautel Et délivrer runivers ble 'pour bibhtsx grpwu» lmmôrtpi. Du joug des enfér%.
Mkis va-em de S pas, C'est toi qui me berceras. A
TU ne me berceras P". Pauvm bi,;iw dans tes bra% une dmise fi" à confortableý

1",Me )Stchimn le blirkothè.
ue o341 q :le bý

R«Auverte avec uia twçubr&mé

Physiquè amusante ressembl&nt.beaumpau cmr.
Iëareaým .ýR0u"Mu . Vous ne pmtvez vous ape" tâ de

dal« EUUM" 
la di9érepcý et 9 dure auttai remps'M loft UN.£YCLONE DANS UNE CARAFE Elle eft m4>erbenient r We .t

de r=qmu trempés, de la un&
On vûus doÈne, une carâte a moitié ploi- sommet â« trouve tout prèý àu fond de la ure qualit&ýîê: d'eeu, bouchée par un bouchon: so%Ù 10- U. bouchon descend avec Peau, le

11%iý îpX1Xý x8r le< leuel est piquée l'e.,etxemltA d'une tige dé -M a tige, 1 et s'en khappe dès quIl eàt Le douiér et les bras wili tien..fer ou d'une aiguille à tricoter, l'autre 1ý9d11 bourrý% et'f,-àb de fil'w e la partie biftrieuee.- Iqoiim avons fader bieù.fijý
6cÉtOntité de la' tige, trompe dans l'eau -et &in. si en petit l'image. 4ýunÙs;Yi"- aux pri- 4ý&4pÉe: au contour. du.04. . , ý . afflarrive à deux pouce@ environ du fond do la ses avec un et ne p«d imna-ý sw kfflt : . . : .. 1 ..

79Ï =e earafe,ý Un bouehm R moutarde, percé en Les pieds sont à tcdeftesýà b46s,Fm 0entre d'un -très large trou Circulaire, *;flotte surý le liquide, et la tige -de fer rose ce 4ui la rehd fade à 1ùoq-ý.m
par ce trou (voir la fig=o de drôi 4iX

On vous demande de faire scrtir de' la
tige le bouchon qui flotte, et cela ut, tau-' p $3 1.W ýC

I* cfiûr au 1bouahon. qui ferme la earafe, Moins ]0 pý e- d*esoompte j ti tU tîguxe de gawhe de notre deý5nin vous
jiý sollitionz faites, tourner vigou-

RENAUWQNQý",ýeütleg, uu
& PATMFýN'

e, et im W i«eý S»tri-juge, le tiveïu dn"lkmde ""0ý ýM14%t"'
et ae éreU&o en irn dh#e -dont le



Nous



1144 Album Universel, 6 Janvier 1906

Le mrois de janvier Le championnat de l'escalier

Nous avons préparé pour les lecteurs de L evèe nclbatls"gnls, O elmn asl oan e Frsir séat euslspeir

1, u deUnnivere n'isorus doneonhasue-ft ntté nlhnerd au a 'coai nsévru hrhr jus rpr éiueetàc hmin

que donne cette publication, unique en son Ledxèeéatu jord mipri nesnpsiacvs.U nueusot hte

janvier est le premier mois de l'année,daslsnueu "Mei ym ".pont!sntusexliiret otntc qe

edent. Le roi de France Charles IX or- ltai",lsCretlsporhnrr ril'peelesotd aii.IlSet O puralum er aslacprto,

meneerait en France à compter l'année par lisciii oslsasaatmd;cet éruesu etted hmina e puetpaiurdatesotqel"esca

sose aprmèpremierosris n a rer"Ndetu " ojanvier. 'tat N'u vusdmadzAc qeparaovantnthuru q'n eu itdnmmete
P.iou l'a remre dn race de-ne.C scifc s aiatportéognrtnolssors uad ros!nte assueqes.eontiqe snlametu
com mncait sa Pecnquesn oA cet Noviit, comm n'sle oé 'nacner-pu vi jus inlr afuese s mse

d janvier, à eanee de Janus, ancien roi à,miepO vi eone rne uu iel au essbao exqi

ýn côté le premier janvier regarde l'an- ptls"o e arfus oger nhuer aprhdsué Cetaniq'nnm éWcoi

Le mot " Janvier ",. " Januarius ", peut Jptr ti aqédsltrsN .dn 'vin a noegip;e 'nd8o pueiSci eclbejûer ot
aussi venir du latin, "i Januae ", porte, par- l aedir" e su rm at ii" si el orEfe;céatvamn e cln.L oit mcl .A .

eetquemme mapoto dsasée.crfatanebrbstpele lei duispremaier'eclirétitcéé deoi étrntoccmpilepcur nionsd

Avant Numa Pompilius, il n'était com- eqaozèeéatmru e ete otd ut ui 'giai esvi ucn iuee eu esié.U ae

César l'augmenta de deux autres Numa éticopmiifêémotéOvir fatduclbeéiiegrn scè,etM yls ngrçn e

le plaça au solstice d'hiv er. Vannée de Leqizèejuo soensiporl L'raiaind cetorgnlépev ret rnafit'seson vcun l-

qu'il avait mis à l'équinoxe du printemps. CretlaScna u"eeiar-pe uàbiylte lyetdssre é nat ubt

dEt ceuoisut sus ala ul protc ider Jnon, e 'onu e amna eve u cuer id u ylits 7cnurnson rv e 3 ace

comme les autres premiers jours du mois, "eped aCnod" o otbl.. misd iue tdme epeir

sait ces jou-l oecsacrificeu d'u gatateauCes nrsuttsrpeat Cm el
qu'on peai appelaiatte ain et 1 vntime"o Janualritls ",ene laefome yat iaiàitai otdeu uporefasartineefotl
nouvelle, de sel nouveau, auss1 bien que i8"smnie"porealelev gt H79 ach .

d'ncn et- dee vin; oneue s'imposai quekvngtue
cile, le jour de la fête de sainte Lucie, 13 vig-evèeoùs donin le jex s rt",qinaaetasu é'ral6a
décembre, on se prive de inanger du maca- dscussd hvuapls"qiitese ftpratmn ié taot-cmoratctefi attlt el or

roni, le plat préféré. Ce même Jou tous etltrnimqiéatl"fêed la n ungadscè,piqe20 oer- V ciecasmnt:1 I
les artisans ébauchaient leurs Ouvrages, pi" ùlo arfatuevcie ln et n et 'saaed oos efr .Frsir ylse......31 -

aussi les gensl de lettres, dans la pensée OÙfi e it e ni. esetclaqe l esn l.3 .Prvt ylse.....31 -
ils étaient que, commençant l'année par le scrtesjûnitatefslep -

travail, l'ndstie toutns que rest s'ensuei- uscncret ntmnu npe e 5 upé ylse .. 32 -
ai.C'est ce que nous apprenons d'Ovide.

1(Textes, 1, 10, 105.) ns asin e etndsdneds sufe astu tin asu ttd .Pai éetîn.... 32

ce jour-là de leur consulat, commnçnaient ads«At Sacou "LP2.. qeqein at.1(ormé ie) .Pev ,p-
d'entrer en charge, pOndtpoebamntqejvirarticulièrement depuisLep mircasetl'nenhmio sra 32

sousa 1e coniulat de Quintus Fulvius Robi- tmslq'lfu ebe ovi att.crmn d ai-ipe u ati .Ludz acer.....33 -

lior, de Tituso Aurius Luscus, v'an de la Ondtasicetu soeldjavequ grn faoi10 reipé sra ....3 13-

fonction de Rome, 60l. Es montaient au n'nifrenivtuporde en e-
Capitole accompagnés d'une grande foulesonn'gurdep vi.
de peuple, tous habiRes de neuf ; là ils imn-M.NDeSITCWEF
molaient à Jupiter Capitolin; deux tan-
reaux blanes qui n'avaient Pas été mis sous8
le, joug, parmi les odeurs et les parfums
qü'ils répandaient dans SOU temple. 'les
Flambies, conjointement avec eux, faisaent LSCUADMNSDU EN

dèeB voeux pendant ce sacrifice pour la
prpeit de l'Empire, pour le salut de MRRDGSPRS EM

l'Emtpereu, après lui avoir prêté merment,
(Tacite, "Annales", I, 16; - Ovide, Fastes
I, 75.) Ceslcers ossie altx

En ce premier jour de l'année, les Ro- lsCmadmu idsos osvu
muains ne faisint paraître aucune haine, jrn o rnsDexqevu ee
prenaient soigneusement garde de ne lais-
ser échapper aucune parole qui fût de mau-Volzvuesar
vais augure. . Les amis. avaient soin dyen-
Voyer à leurs amis des présents qu'on ap- 1.N raèepsm àdnras

peat"Strenae -", étrennes, dont l'institu: 'vi rvneentmsuie a
tion est due IL Ratius, roi des Sabine, qui .Nobi aqadt xrmsu
envoya, a ceux qui'l'avaient bien servi dsr u ena u exmise epi
dans sa querelle avec Romulus, au comn- vpotrÈ afi atuls e i

mecg6 geefcacau un rameau ý%c.e el ir.
de l# 2 ris ans le ois de l'a déesse de Nmerpt touleen, qeaFotB l

la "Strenuee ", avesden deslv conmplé igeefatdu pr érïu. aso
des s',ouhits d'une 'heureuse année. ra téte

(ym uI,10, Epist. 28.) nj a 'ua epéedeqecetM 0rcnr e agr ufn-altl üp ovr ecnuir.Snpr
'Aux aoz&4ait m ajoutait des Visites et n qimusdevedalrypsel amrci.c je dééirchqeane nrs"t asdoeqeqefet,

'des p rs ui ýWUnsfaient en figues, dat- O4 ngadnmr l vÉds nvriés mi us n élejaifeij 'vi

feuiHee d'or. Ces présent@, par leur doute din rnr ulufi lii .Tse osinee eoaitriw e r-drs ruatl e-alto iuà,l
saveur, étaléent un emibleme de f,4lelct4.......

Chez les Perses, on se faisait un cadeauen Cemeseronét-uai sàdpler E cmeilaB s
d'un oeuf, comme étant le c-Nommen"tementic e adi ie .trdrc u'l8es i dn a êed
et 1%#iginel de toute dhose; cet Oeil Rosvl stasinatanisnAbefdlil
doré et peint de di-verges couleurs. Lors-piidstkjen fart,- eî-eu vr leeu e
qu'enyne FranceMe gt l iue, . vrts-oinée.e dfatle Ilomtmrsqeencaitbot e apata, uPyouaquealfengu
on 8ë faisait aussi cadoeau d'un Oeuf teint'wtnr l 41a pu memnis
Mn rouge, et, bien que Yaunee necommence .Qadj 4 -e bev.inàl

rasage des oeufs de PAques. Msrl-hm mlmn8srs eisVlnse ael oaisn

puSwos maitmantles atm Pu% bmLe neuiime, Qunn oebai adest "Agrdeuonales",orls e o emot
4-a ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~ft instituyn,égfée qis' El-.e en l'hoanneu el anusf ara , hccnit aneatAlsfietttsrl ô4itrerd ieu ta al

Numaeen enplls danle gaqell leseu rois desln 'ýt a ni3esbl uct ý
sacrfice gmmoai un bhe tul poin dieu.,iiteiu, etàdieyo

le anveLe'ai dixime git u, jour deai-prt,
márqu ainsi dananse Dancie calendrie E.N.,u epfdnto e jg

mula 4iedaleue les oveu "n Media ayïs"
em,~ ~ ~ ~ m Let cnzttm jour arrivai foa luxete "n votàtarsesarfirbe
pour la g«e,4 man1. ", le$ . ame ntalq e 8ý ts, pour onr

die, ater'ý 1619a deesse, Cam nta e d'Evandre Onesrdeu ntwpui

u~~~~~~~~~puqo trisèm jou est maqu damm étintre uale- s aied aresiltiecsr

jeu,%~~~~~~~~a permisu de rienKàk*- are penan maa matidovn u etrinr LSA I- UPl
ntou. nee sacrfi Meeo voaisaits pou tbmoigne

Le cinquième, qui étsatreconnaiIsance Petep ii Ae qbut nd e aonsd4àigeqisret ý A " Ë D 44e

ojxite détaitm estait :jour0W " " dAseml "
IAequfi tn y4 faisit esa celte des "pComn" *ue crfoiueMi etlsPu 0uaÜret reiý r

uLe. treoimme jous des tdem, uonar Imtràr

le setaitêý a le baij eeset O a a
ve» ~ ~ ~ eißi L e eearim ouppejois Iduiso ". atedl jta8$- 1'oýfi Vs

qutadbok&aIAuede -ettres
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imple Transposition
Venez les Voir Calmez ces douleurs

Nous avons le stock le 
Une Sule âW»fim de

plus considérable au Ca- 36ème CONCOURS DE L'ALBUM UNIVERSEL NERVO L
Vingt prix très jolis seront distribués entre les concurrents qui nous auront envoyé mra suf6ante pour auësir

MEUBLES de la solution exacte. Maux de Domts,
NOTE IMPORTANTE - Les enveloppes devront porter les mots 36ème Concours, et Maux do Th. Névralgies,

BUREAUX nous parvenir au plus tard le 25 janvier. SCI0418, etc.

ainsi que de MEUBLES pour EC41LES, En wnte chez tmul«phu-
fflLISES, TREA i RES et EDIFIC ILb 

=_4= 2246PL'BLIcý3. 3
Nos Bureaux 1 EMPIRE 1 vous don-

neront satisfaction et laisseront à vos John T. LYONS

clients une impression favorable de vu- 8 gieury, mont*l
tre bon gotit.

Si vo contIemplez quelques change-m ente zus votre biireauý venez nous

" écrivez nous et nous vous tour-
des piani; et estimd8-gretis. ý C) R) R) (D 0

Canada Office Furniture Co.,
221, Rue St-Joaques, iolgwL.

- Toi. Ét* 11 Ma i 0 1691- R)
DE LA GARE WINDSOR

BOSTON LOWFJI,,, *9,ooa.,n.' Il 1,gi p.m.
8PRINGWÉLIXIIARTFORD, - t7.tbp.mMères, ne laissez TOittiN 10, CHICAGO, to.30 8ý", *10.00 p.m.3 3 0 A &45ELiiL, *9.40am., #10.00a.m.

pas tousser t 4. p.m., pro.
i&31) am, tt3op.m t7.25

ET. JOHýb N - t 7.2b pm.vos enfants ST. P
N N LUI, VANC()Uvlck *I)L40 P. MI

Donnez-leur le *&40P.M.

4- DE LA GARE VIGERSirop du Dr Kinot UKBEC. t&45a.m.. *2»00p.ln.. *Itgop.m
f&45 am., §&50 anL, 11%00

tà.15 p.m., *11.30 P.m.
OTý.A.'W A t &20 am. f ô Sa p.m.

bed«mb ÇÇ=Vý J0LIFTý fflo a.m., +5.15 pm.
ST-GABItIkIý, f8.45 am., t5.i6 pan.5 ST-A (J ATHE. R9.00 am., *9.15 aým., ib.00 p.nL

91.Y'ex - crainte, car le shp 5.00 V.M
ne cuntient iciucun

nias ý1cQ . *Qui>tidim, t QuotIdJou, excepté les ldlinmcheà
de ai il M Jeudi. a Xardl et jeudi seulement 1 limow

est doux à prendre et guérit
promptement. A L&LA DzaffltditulgmF4%ra peur la vIlle,.6 .6 âUr«ndetZled le.de ;OIMS rue $t-lacqu".

F- Utgge35_ao le Bacon Vol" du OM.
mue" de »K&"B«o fur at*oùme» sur

LAPM E, MAÉtà,& Cl8,ý Montréal ... .... ... 
et le 1-meiliq

3 5
DistribuWurs généraux

RAILWAY
Notes explicatives. ('L bLéliogi-21]),lique anglklide), réponse GRAND TRUNK sysirEm

PRINOnstUc PMGý La vignette ci-dessus porte 32 ploiab nu- prompte et très assurée; Mlle M. Perron,
Moi)ELitdehantýe mérotés. Les numéros additionnés de droi- 165 Ontario, Montréal; M.. E. Bernard.

RoxbLS Falls, - timbre côté vue; Mlle IL Le plus beau train dete à gauche on de gauche à droite, de haut
Bernard, Roxton Falls, - vues, fantaisies,

en bas au de bas en haut, donnaient d'a-

bord un total de 12 dans toutes les colon- timbre côté vue. chërý '. de fer au
nes. Maà quatre pions ayant été changé& Léon Lacasse, électricien, 1 Lachevrotiè- Canada.

re, Québec - vues et fantaisies, timbre où-
de Place, le total Primitif et régulier n'ex-

iste plus.. 11,wagit, done: di le iletrouveren té "a; Emile Girard, 1745 Ste Catherine,, Le train
-MontxeM ý fantaisies, réponse sûre. et, mu-ràtàbli&umt les pioiýqyagabonds dans leur

casier respatif. nilédiate) timbre côté vue;
Clarence-Creek, Ontario; Mlle Roee-Aima nternabona ted

Solution à «Y.oyer. Àeir0 lisiblement
Ch"sé, Fraserville; M. E, Harvey, St Ca-............ sur une simple feuille ou sur une carte, et mille, P.Q. - sténographie française et an- a Mérité son titre de "premier du payW

par ordre ascendant- Io le numéro des que- Il weet &épweé par aucun., tant en vi-glaise, correspondance franç, et angl., fan-Jý_#ùs offrous aux -lectrtoffl Èb VALBUX tre pions vagabonds; 2o vos noms et votre tesge, confort modeme au ré9%darit-Eý
U Égim un nombre limité do" adresse. - Adressez 10 tout à 36ème taisies; M. A, Légaré, Notre-Dame de Lê- IqL, Il INTEItUATIONAL LIM31TMEMD

ÇÊSSX &u'wu exceptionnel de 150 Coùcoursý Album Universel, 1961 rue Ste vis - fantaisies préférées; J. 0, JAger, part de là gare Bou&VeýnM tffl lm
e de port tut têmPtIOU Catherine, Montréal. 1576 Ontario, Montréal; Georgette Clément, jours à 0.0e hrs & m., arrIveii, TSmtck à

du prix. Non lecteurs trouveront la solution de ce 47 Lasalle, Montréal; Hervé Nadeai4 c. o. 4JD p.m, Hamilton 5.80 pmý4 Niageau
Rýwvýu Pour chffl"1reý la der- concour-a du" un des numéros suivants de L..J. Cassidy, rue St Paul, Montréal Fatlo, N.Y., &M p.rn-, Bufwô 8.2 1. 6 , P.=

PAIbum. Universel, - ainoî que, les noms et ëohangerait avec jeunes fines. 14adpm, 7.43 pm., Detroit %45 Vim.,

CIE PM*UMUTU, Il fa eltu, ONIRUL lla&wu du 20 concurrent& lauréats, com- C41mgo 7.42 aýttL le lendemain matin.

niéaùmsi les nom de toutes.les personnes q Il eon&ste en wugoum b, vesdbulo, chan
Mlle Louise E. ma-dieiâ, Qom, tl"k-e- -4dF4 dortoin et bufret Cf«t un desqui auront trouvé là réponze exacte.

Maple St., Lewiston, Me.; Mlle Yvonne trains les plus rapides du mcude entier,
Diiteau, 48 Sylvain bt., Central F", &À. et vous ne devriez pas perdX0 1'oeo&,sknS*tion du Concours ND' à2 enverra, des vues de pawtuelcet, Central, de le prendre pour vo»40r daim I>rmeet.

Tyolumeï ýp0Hr$ 1JO, Io Biu,.ÀÉeim, adez4 Austrien, Rien, Mien, Falle et Providence; Préd. Beaudcliu, 2&

et subim Main St., Biddeford, Me., .- rt-"nge asgu-

20 La Jgêgm wu ne oy=patlùoe pas avec réej -Mie Merilda Talbot, 15 Bacon,. Bidde-
i le Polyamim fard, Me, - enverra vues de ]Kddeîord et

........ de Old Orchard Beach.
P. Wà». L'honneur du Mari:: Uné seule réponse mérite un des prix Mlle Corinne Dagneau, 199 Park SL, uý

I« Oum" 1M rem," DetoctiY& offerts- o'est ceile de.
Me.; Mlle Laura E. Lavoie, 135 rýe1. de wulm 114M Amours ew-pro- ste Aune de la Pé- Oxforà, Lewiston, - aimerait à recevoir

t de ýOOM "t* crime &a, P*,:- ra&,,Comt.6 dé.. 04àxmlIaA. des vues de Montréal; Mlle Albertine Hutot, La frilu qwftw la am.Wluw am'iË.,:4 3énceun a quelque 4W Orange St., Worcester, Mahs., - correz-
BOT£ - ile nèxtie

Brd"&4er'.. 8.29 Alu. tous
pesi effarouché concurrents et cîmeurreu- peildanS anglaise @t fmnealft; C, E. Fà- ln:.

tes,, 
et 1 

ammteure 

ielÉ 

le

L'égbUýë de lit Rno dL« kul doute. que plu» 7 quet, 106 Salem St., Worcester, Masis - 'elOPté 10 4 hMýtweeww . 1 

111 P.M. tolu 0 E 4

ýV vainantis cSt du prèndre le "Calumet de Etxilia Blouin, 96 Pine, Lewiston, Me.

Paix du Frau-Rouge Il poux un dangereux fMol, Alb,,r,, Now- ork tWlg= u&,ý

Et, ý*P"ni, " wncours,
m. Arlf,. Èoukia Zadé, Grand.Baziar, 22 expopté 10 ailýà=obel

PEOM FRE R E peut-àre, n'a présenté moi= de diîïiew- Tmidh 10cal
s'en rendre rue de Sawlar, Constantinople, - é lai

tés, comýr».Chuuu peut compte chan-

par lib solution imprimée ci-dessuE. çertes-vues mànde.eçýier; 4lima. Luîza gý
AL Il la'agieuit en éliet de prendre les pre- .i&UOJ 189, Rua um

mières lettres (mie, deu3ý trois ou p1uiý ai 9, Brésil, - réponse 8&e
bffln) de hlàt n

aras et de former avec le» et toûtee:Brésil, - vues et types, monde entieý, tidernières lettres de " Polynésien, - leu - " la y9le, lu tue stiât. à,-,qlCteg,
1 mots - B'de blanc,'formant bien; àr:dýe bre côté vue, réponse PaulCODIUNE ischeffer, pour à2sim Compagnie, AnatoieÀrabe, formant Ar!Ën-, ainsi de suite,- Aký0nt ]Gel pl A»ntioorà

XtýF6 seul -le formant rien du tout, 11a1daxpýc a, Constantinople, - eoh vente dew bown
ýbà cartes univer8, envoyez PIU»iLeurg, ZlèpoiapejNwý» reco»imandons A nos lecfétin 1 .1 .Mmédiatc; Drazala, Vîtlenae &Agen, T»-et-Contre LA NEVRALGIE Ilte très attentivement les explications don-

ET ý,E MAL DE DENTS chaque concours. Ces explieùtÏO" G., - 601lange timbre vue, obutéré oriee;

Iglir aideront D sumonter les diffieultes 3fademôi"lje Victorta Florés, 43, Mayoi ýL E M U S t.;b&PPar" 119.pinja souvent., Espinardo, Miweia, Èisipagne, - échange
*a-tesývue0 tous pays, ré" e immédiate; 1 ffliB RUE STE-CATI,£EUNF-1.

me" la 00 (4w1f*4w«ý -Mauri ma rue Pied-de-Boeuf, lier8. 'CARTES POSTALES
tal- -le,7jgrYélgique, - échange cartJeaý- en

EChange de cotes -Vues monde entier, placer timbre oeé imooo à ClIolisir
lidresse: A. Ezzat, Tenta, pot, e84 nollA donnons wrâ -Mg Un

Ii» personnes dont noii* "40çuünf3 le* gà cýrt,_3, timbres; loe"ed. 05 rue ýGeb# re album, pour tout achat de $LM,r 1
in b,,î,ýtM""i-008to acoçp(4a,A ult, nom et IlAdres8o Dijon ; Manuel MJýQ

tw$ des etrt« Postalqe illustr6m, t4y-Aaegro, Ric Grande-SW,,'» fë- Ir. L 004 F*et mur

ýý e, gntierý' - pollae assurée, tird, eté -vue,, pi-ekt, b2l
ZeIWI ý __ý L;ý4;

la Oulté, -Bro

ftbe*mds de ;Cloulà d'Al

ned an

ou W l'd

e4a, - Pub Ma
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'Les conseils du docteur VIES

CA

uni. Mais la fem-
me, Pétre sensible L E
par excellence,
peut-elle se passer
du rire et des lar- 14
mes? Non; mais, APERITIF
ne pouvant com-
battre la cause, es-
sayons de combat-
tre l'ef f et.

Tous les soirs,
dans son cabinet D ES
de toilette, la jeu-
ne femme doit ré-

parer les excès de la journée, et, pour cela,
il existe un moyen efficace : c'est le mas-
sage et Pelectricité; le massage est un peu

POUR ETRX ]MLLx difficile, car il faut une certaine connais-
sauce des muscles ; l'électricité est davan- II IN S

beauté, disait lOvi- tage à la portée de tous; quelques minutes
u de, West pas 1 apa, d'application sur la figure d'un courant

de toutes ; contin répareront les dégâts causés par
aussi, M oins de Iygiè- l'âge. u
ne et de la parure sont-ils L'amaigrissement et un âge avancé ren-
là ýPour y suppléer; faute de soins, dent la peau lâche, flasque, à cause du des-
les plus beaux,,.vimips perdent leur sèchement de la couche de graisse placée
éclat. Wü èst -des femmes possé- sous la peau.
dant .,le privilège -dune beau" par- P

faite, -qui, ne, doit ý point à lart sa Le premier soin est d'éviter de se laisser
puissance, il 'en- est d'autres qui, maigrir, mais, dans tous les cas, le tannin,

"m'étre laides, ont besoin de ca- lalcool et Valun donnent des résultats ap-

ehér, oUtaim défauts; dans ce sens, préciabIes en rétrécissant la peau.

est boù ell de les dissimu- Pour empècher le développement des ri-
le pli" Cbwff='".t' possible, des, eu grandes ennemies des femmes, on

emploie avec succès la solution suivante:]En-effet -la femme ce chef-d'oeuvre de
le nature, a reçu comme mission Wétre non
endgz=t »:ue4m.ino)ral de 11winme et Eau de roses . . . . . . 6 onces

au Waia encore de-réjouir Lait d'amandes épais 1 once
spn coeur et ses yeuxý On ne peut donc ad- Sudate d'alun . . . . . . 1 gros

ettre lune emme soit laide, aucune
feiktièrement -diggra"e et Faire bien dissoudre et filtrer.

parfois amebgrmes sont rgres,,.il.ý&ut de
qu'elle leu fasse 'valoir qu'elle lei nidt 'en.... ý1 des
ipliet et pour e'eàtbellir. de

on dît1weioît aix pýt" nue$ - tg il, plule tiède ou de l'eau ordinaire bouùàie au ABSOL
1ýut etre."P,,.»Opr âtre belle 1 *Î, Moi, je Préalable. Les ablutions d'eau froide ený
dirais volontiers oui grandes. "Il faut are trel la fermeté des ch»,ù-a, Après le

bonne pour être bellel » car l'attrait prin- lavage, enduire le visage d'une légers cou-

ci ifun visip est dans Pexpreasion de che de cold-cream et l'essuyer avec un linge,
lîýpLyW«omie; les traite peuvent man- de toile fine, de façon a, ne laisser qu-un

quer de régularité, peu importe, si Y soupçon de col-Pa gras; enfin, poudrer avec

pression est douce, souriante, affable ýx_ de' la bonne Poudre de riz ou de la poudiel sin- d'amidon ordintji e,obre; les qualités de l'âme se reflètent clans
les yeux etî,leur donnent une inénarrable Le ould-cream est le meilleur des, cosmé-
beauté. tiques, mais il doit être très frais, car les

corps qui le composent rancissent facile-
de femmes prétendent qu'étant menL

raamri6=m nlônt plus besoin de plaire Parmi les inconvénients qui peuvent af- Est indispensable dans toutes lés famil-
et peu;U; ne négliger. Quelle grave er- le& Il est Prépare d'apnÉe une formule
MW 1 aêst ce faux. raisonnement qui a fliger une femme, un peut aixirmer sans scientifique approuvée.

conteste que la mauvaise haleine est le Il est Prescrit avec succès dans toupies
détruit lmonour ou le bonheur cas de mari ne de sommeiý diarrhée,dam eer- plus genanL Le malheur, &est que, géné- dysenterie, aontition diffiene, rhumes,tubs mén*«emý là plupart des hommes ralemente 0" qui en est af f âgée ne Wen coqueluche, etc. >
"I't volâget et: aiment ce qui brulei Sm- tes lefi mères prévoyantes et son.

papillons ; l'épouse aperçoit Pa& " mauvaise haleine viemt cieueee de la santé de leurs enfante, de.
doit donc ree- de Ipeaiom-ac, et, dam ce. eu, une méd"- vraient en faire un usagé constant.embhr IL une fleur toujours fratche et - k Le Sirop d-An4 (*auvin est Une ad.PaTfum"ý si elle Lveut gardur ga ectiquête. tion apetiaie est. ursente, ou encore des mirable composition qui renferm. deuta gâtées «ondixt laire soigner imm& à rendre Il=trai vu ns fort et un medes' féomeo de 4uar&nteýu4 a , alatedwut. -elpureux. il procure las prlnlu= 97t il régularise au

fonctions dlgeëtives.restées 1 tort, belles, #41ý* qeaeýg 1 &VAient Une b" dmelurs a paaséý de tous bnpW *ëter et eugW« les dos" sans aucun danger. Avecunsu gnrdêr Pédât dé làS -tegard, la fral- temps oor£Lm: Ilornellient, judlapenaable de me le lisop 010M SAM les mères de Imille n'ont pas,
eheur de'leur Peau, la " lëO* de leux la 1euimeý ]Leu de plus pmpiýe ý la vi- mal s'aggraver chez leurs enfants.
taille, la grRS de lews gestes oWdeleurs des el que 1'udral"u Journa- Aywen touJouxs une bouteille à votre portée. EN VENTE PARTOUT
intonations. CrZla brogm*îge avec une brusse dure, maý

(Wout-elles fait pour obtenir Cetý 'heum tin. et soir, Le, lavage de la tac doit
reux résult4t 1 lait tous 104 ýLàuZe,

eeut, aie ciàs ne" sumo 'étudier. père à 1§10 nue joun environ, et wu
de décoction 4& feuilles de

Le teint joue grand rôleld&m la beau- labora", £a" à froiýL En eu de chute.

M du visage ; or, la- première '0ondition prématurée, ce procédé donne un exSufflt
pour, sivoix JB teint fraiEý c'est d'être bien résultat. 1Afer à friser est très nuisible U n C af é' R ich e en A rorn eà la chevelure; omec)Yer do Ple les

bigoudis on lu papillotes.
On doit tpiit..«at)om sindiýesoer à Ilesto- :constitue un breuvage délicieux du Mo-

mAc, dout'rhibienS est capitale, soigner Mais, les plus coquettes d'entre nos L>-. ment qWil possède également la force qui
rolimentation, rýgler.ses 1 habitudes, Dren- trime me diront qu'il ne auffit pas de pâr«' actionne les fonctions du cerveau, éclair.

aux inwnvêuLentâý, qu'il faut encore emý
are un, exèlece approprié à ses forces. Lès ait les idées, supprime la fatigue et re
fe= es sanguines ne doivent pas boire de beuw leur bea" 191, Q0n%éqýuenc% Je dob comtitue le système aurinené: ce sont là
vin, ni m avouer que 'je ne suis paâ, qe parti pris les qdalîtés cwrànêrinuquee dit "CWAFE

_ augorde viandes rouges, elles d0i pememi dêolaLé.dee 
fards on des cosméti.'

Vent 80-IlQuirir principalement de légumes D MAI) A HUOI ý1, la plus fine et laet qie fruits. 3%me régime pour les fem, ques, toixitqn1ils BO sont Pas nillaibles à la plus riche combinaison de cafés de choix,

mes MUPM-eme8; celles-ci devront, ajouter sanu, cortup le bMme les femmes qui, que l'on puisse désirer au ix
leurg repas des eaux minéralÜs. ayant un joli teint, tenlàOnt à le masquer commune. A la ville, je livre par c

en applicont. une couelle épaisse de POU. té de 2 livres a la lois, sur ýluonti.

devront Il réception deLes temmet pales, au contraire, dre de rv-ý, Mois j'admets très bien ýuûn. 76 ets. Dans les provininces de Québec et-e,àlimenter fortement, prendre du vin au s'eu auve de tempe - temps, de aQon d'ontano, par quan itémtc dýa glyoéropliosphateg" ý du fer qu'elle . soit à t* de 3 bon," de: -2r qýd 

la peau OB que le duvet est

eÜbw?Ï1bý Con*eillouz de ne pu seé livres. sur réception de $2.25,. et je paie,rer, la pè&e., Celles. qui sont trop pales peu.
leur, eorset il le fret.

p,,cý_ qui leur, rendxait le. -visage vent Comger ce défaut Par application Voue 0'l« toutes les garanties
16 nez rouge. d'une substance rosée, enýtoèg tisfaction parfa#e, lorsque vous

40OÙ1 Il faut, éviter à tout pmi tité; si les lèvres sont es, eulunq
Ô«z ý#im ý On arrive a la coin- pommade leur'dmile la les sourei

b tégignt ses babitudes, et, ai -cela sont olairaemM, qu'une br légère -Y4ieýR_
on p"nantý4e*'ýPl laXa- ne y romé&ex,, et le moyen le I>Iuzgwwlê %a ýft 1

tous lu %oir1 en se Sucfinni. et le plpeý soin est, d'employer a eff et
rue et-Patai

Ruinette wirei. à la flamme. Mai-ëtt -om dea pl tout eeè, 4pit, tre fait disc1ý11, 1t, 1ý7cc
egt eetrl . 1 Bgltg$ de 1 lb, à_* ,- 2 lès ýà netouche qu'on ne puis
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i lig Album Universel, 6 janvier 1906

Nécrologie Venfilateur
Décès survenus à Montréal dans la semaine E nglish sopken

finissant le 24 décembre igos.

Malouin, Louis, 61 ans.
Rie4 Delphis, 63 ans. A eo 11 e n
Parent, Elzéar, 32 ma. N de nos confrères de la presse pari- tions et nuances purement anglo-saxonnes.
Charbonneau, Albert, 50 ans. sienne, M. Emile Gautier, raillait, il Mais le bel avantage, vraiment, d'appeler
Ward, Peter, 60 ans. u n'y a pas longtemps d'une façon une réunion publique "meeting" (heureu-
Lambert, Vve Pierre, née Picard, 84 ans. fort spirituelle la manie excessive des -ement que, pour l'honneur du cru, les fau-
Lovett, Drue Patrick, née Caty, 42 ans. Français à calquer les moeurs, les manières bouriens prononcent "métingue"), " steam-
Tremblay, Adélard, 39 ans, et le parler anglais, sous prétexte de bon boat " un bateau à vapeur, " lunch ", un
Pepin, jean, 18 ans. ton (? ! !) "L'anglomanie nous envahit morceau sur le pouce, " cottage 'Il une mai-
Baxter, Patrick, 73 ans. s'i5criait-il; l'anglomanie nous gangrène! son (le campagne, " speech " un discours,
Lefaivre, Dme J.-B., née Valois, 58 ms- Il est certain que jamais stupidité ne fut *'sketch" un croquis, "gentleman" un
Dumont, Dme Louis, née Goulet, 27 ans. poussée plus loin. Quand nous disons stu- homme " comme il f ftut square " un jar-
Haugh, Thomas, 61 ans. pidité, nous n'exagérons rien. -Ne voit-on diii publie - le " quarré ', de nos pères! Et
Gagné, Blanche, 16 ans. pas, en effet, des Parisiens, se piquant d'é- - record ", donc, ce mot stupide et vain que
Daigle, Lazare, 63 ans. IC-gance, faire blanchir leur linge par delà pzrsý>nne ne comprend et dont tout le mon-
Gauthier, Dme Chu., née Decelles, 63 ans. JE, détroit !... Comment a pris naissance de abuse, et qui emplit, à les faire éclater,
Doin, £va, ig ans. chez nous cette ridicule imitation de nos les cent trompettes de la Renommée.
Desrosiers,- Pierre, 82 ans. voisins? Oyez : -- " Cassignard a " couvert " (couvert,
Melochep John, 67 ans. Des hippa (ou vélo)-dromes suburbains, Dieu du ciel!) le " record de l'heure, ", qui
T"er, Dme Céleste, née Desrochers, elle s'est peu à peu sournoisement infil- (lait détenu par les Anglais! Il

67 me. trée, comme une tache de cambouis corr;i- 0 Bossuet, Pascal, Diderot, Voltaire, La-,
Kelly, Henry, llâ ans. sif, dans nos habitudes et ndumoeurs na- niennais, Proudhon, Michelet, vous tous,
Bastarache; Dîne Calixte, née Héroux, tionales, qu'elle dénature et 'qh*ïý!4ç gâte. ,ni moulâtes en lettres imprimées le génie

e ans. Du haut en bas de la société française, luniffieux, alertel limpide et sémillant de la
Provost, Charles, 69 ans. tout un chacun s'ingénie peu ou pro', à co- race gauloise, où étes-vousY Dans quel
Liperi, Pietro, 29 ans. pier MM. les Il bookmaKers ", qui sont, de plum-pudding " avez-vous jeté l'enere ?
McClusky, John, 59 ans. ce côté du détroit, les missionnaires de la OÙ prenez-vous "record" ailleurs que chez
Bully, John, 23 ans. contagion britannique. On a commencé par l'huissier - ou le Il sollicitor " Y E VENTILATIEUR a établi sa sup&Barrett, Dme Thomas, née Courage, 27 ans. leur emprunter: les étonnants "complets le Est-ce donc plus clair, ce eharabia, plus riorité sur tous ceux qui ont étéLem&îtxeýAuger, Edouard, 87 msý quadrillés que vous savez, et les cravates suggestif, plus éloquent, plus commode ? C soumis au public. Il a établi,Hébert, Charles, 84 ans. sang de boeuf, et ces pardessus Il mastic " Mc
Portelance, Louis, 90 ma. couleur de boue - avec lesquels le gen- Lt la belle jambe que cela nous fait d'ap- par des essais qui en ont été faits, son
Fitzgerald, John, 42 mg. tilhomme le mieux découplé, la plus frin- peler " Show ", comme le font couramment adaptabilité à la ventilation des grandes
Chauvin, Drne Napolion, née Prévost, gante Parisienne ont l'air d'être dans un 1,ývjourd'hui tous les journaux spéciaux, la bâtisses, de cabinets, des voùtes d'é-

26 ana. lac. Après, on leur a emprunté leurs bois- prochaine " Exposition " de vélocipédie ! glises, des écoles, des manufactures, des

Maggio, Camille, 67 ans. sons, qui sentent tantôt le foin, tantôt le 'e Cette année, la France sera très bien re- étables, etc. Il est Pourvu Intérieure-
Kelly, Jam«, 56 ans. vernis, leur ignoble " roustbeef " à l'eau de présentée au " Show ". (" La Bicyclette ment d'une vis à ailes, au moyen de la.

13 novembre 19**, p. 427). "Show" quelle un courant d'air continu estétabli.
Derouin, Adolphe, 54 ans. vaisselle, leur thé nébuleux, leurs ustensi- ', Chaud " (les marmns) Le caractère distinctif de ce ventila-
Bériault, Joseph, 37 ans. les préýcntieux et incommodes, leur désin- leur es 1 t que le pouvoir moteur nyestyas
Brosmau, Touasaint-Célestin, 63 ans. volture de palefreniers endimanchés, leurs Pourquoi pas aussi " people " pour peu;

Will.-James, 69 ans. jeux brutaàÏ, leurs façons victorieuses d'é- ple, "breakfast" pour déjeuner, "book' seulement produit par le plus Iêger
Grothé, Adèle, 64 ans. pour livre, "home" pour domicile. Que courant dair, mais encore par la diffé-

eraser 
les pieds du pauvre 

-onde, 
d'enfcn- 

rence de température 
à l'intérieur 

et

Quenneville, Vye Pierre, née Limoges. cer leurs coudes dans les fiance (je leurs dis-je! pourquoi? Mais nous y allons, nous l'extérieur de la bâtisse.. 82 ans. voisins, de fumer dans le nez des femmes y sornines, c'est plus qu'à moitié fait 1. Tout ventilateur est garand donner
PhilIîpý4 Daniel, 59 ans. et de siffler en omnibus. Pourquoi pas Rivoli -"Street" et Montmar- entière satisfaction.
Sheehan, Patrtek, 76 ans. Mais c'est surtout sur la langue que sé- ti-e-"Road" ? Pourquoi Pas Luxembourg- callaiepe 1111111dri 11111V114 rab en dm".
Chagnon, Dme Emery, née Sanscartier, vit le plus odieusement l'anglomanie. Ce "Pa]aW', Monceau-"Park" et Concorde-

. ri ans. - n'est plus le français de terroirqu'il est de "13ridge" ? Ti LESSARD
Hillbert Oviae 47 am. bon ton de parler, c'est je ne sais quel ba- Si encore les expressions ainsi importées Ci-devant de Lessard & Harris

ýý «-James, 3,3 an.. SEUL MA1ýWACTuR1sRConnelly, ragouin exotique et hétérogène, où domine, se fondaient dans notre idiome, sous la
Deliale, Dme Jos., née ans. lion pis morne lIargot, mais le Il slang". -pre.ision déformante du nouveau milieu, si Plombier et poseur d'Appareils 4e Cbauffao
DiÎtrochers, Arthur, 34 msý Je sais bleui parbleul que les langues elles en prenaient le cachet distinctif, si 191 rue Gralu Eut, Montrifiial
Cormier, MathiMe, 21 ans. t comme les étr elles gagnaient leurs lettres de naturalisa- Fa " dg cbuo-cla«mm
Gilardean, Dme AIPIL, née Viger, 25 ana. qui vivent et ineurer ea or-

Charland, Urgel, 70 ans. imisée, et qui ont euxpour. tion, si elles se francisaient, en un mot...
rajeunir, leur substance, dé s'assimiler salis Mais, pasdu tout! A part quelques véea-

Partial Dme Jot, née Arbie, 23 ans. cessé des éléments Xtéyieurs, ne peuvent bles, émigrés de vieille date, digérés à lae
Micheliù,.Jedn, 81 ans. a .0 passer d'emprunts continuels faits aux longue, comme " budget redingote ", ies trois quarts des mots "nt d'origin
Bergeron, Alcibiade, 50 ana. langues voisines. Une langue est, comme "bifteck", "sport", etc., les mots anglais française. Mais combien transfigurés, com.me
Alain, Théophile, 50 ma. une rue, une oeuvre composite, successive, sont campés dans notre langue, adoptés, bien méconnaissables! Loin de franciser
DeIWP, Vve Aug, Me Morin, 08 ans. is mais non pas à la mode anglaise, en la sauce. anglai",..ils y perdent immédia-
Michaud, Vve Mag1oire, née 'Drouin, 167 ans. ininterrompue, où chaque remous de l'h -

toire dépose, sur le vieux fonds constitu- intrus, en usurpateurs intolérants et !ni- Lement et complètement, au contraire,. leur
tionnel, un sédiment nouveau, une alluvion perméables, comme en pays conquis, Ce caractère spécifique,,ppur prendre Pestam-

jus pro- sont hôtes de passage, à qui tout est dù, pille, la.forme, le penser britanniques, ilsétrangère. Il s'opère de plus en p . ont aucune concession à faire, et sontI!ékdàcW kikstfieRe au Canaà Ïondé-ent un travail dint4ýrnation.li,.-, qui . s'y absorbent et s'ydiuolvent.,
tion des înt4rëts, des idées, des moeurs et partout - c'est le cas de le dire at Ainsi s'opère, dans - l'éternelle bataille
du verbe... home", chez eux. pour 1'.exîaténce, le tiiomphe iles dialectes

sait t mais il y a une limite. S'agit-ii Des gens qui par atavisme, paresse, va- et des idJ»mesIýqui. relèvent, connu les es-
Placée du reste sous la direction d'un in- de désigner des objets inédits, éclos d'hier nité ou dédain, mettent une sorte de co- pèees vtvmtes, du transformisme darwi-

génieur pour lequel la miétaEurgie et Fêlée- au delà des fronti4res, lies créationa, exclu- quetterie A ignorer les langues étrangères, hieni Les Èus J orts Il mangent Il. et digè-
trieîté eant pas ile secrets. luon. imý se torturent le larynx à truffer à tort et à rent lesplus faibles., Uest la loi.sivement étrangères? J'admetg 9

Nous souh»Àtolu à la nouvelle compagme porté le ý nom avec là.. chose. Je corriprends travers leurs phrases à peine françaises des Défions- noua I... Il Beware of pickle ý»uSès qu'elle mérite, car il ne suffit il ý . Il poc
et j'accepte que ce qui est de, genèse et de macliines comme Il cleub teurie 'J, -(rèlel, ketii !', C'est par ore . e Elpfi'à, pour la prozpërlA duÙe nation, de.aa- n'on gagne le
fabrication angWae passe chez nous avec '-stipletchèse f alye o>ëlock ti "... Pour plus sùrement, .les coeurs et les eorvéaux.donner à IlEigriculture. Lhomme ne vit son cachet ot4ç1ý1W1 et. son uniforme iiiLti()- un peu, ils diraient 11rivolveuryl. Le C'est par les. tourn" an langage qu'on

pu seWement de paini il lui faut béàuc'>UP, mi, suivant la formule d'outre-blanche. triomphe des.glou8sements et des sibilan-, commencé.ý Ast .par . les toicamures d'esprit,
d'autres choses encore, et toutes les fois. J'admets même que, parfois, le vocable an- -- ii, la descente des nez dans les bouches 1 les idées, les moeurs, et les institutionsqu'un ffluotrIel Intelligent fondera au Ca- glais sacclimate tel quel, si, comîme tous -ý, cuir ces barbarismes, mon gang mêlé de qu'on finit, il. . è ne, le Il meeting Il, le
'nad'a.ýuw nouv" ýin4u"e, il fera, par les idiomes en presentent'de nombreux ex- celte et de latin ne f ait qu'un tour,! 1 . Il club Il et le ci ra y-paper Il (pourquoi,. pascela wk=, une oeuvre patriotique, m., le emplés; son intraduisible saveur a quelque: Il Wy a que demi-mal encore quand on ne iý,&mogseýpapier " î) ne nous amènent le
ýrAnada, arec son climat tempéré, tee ma- chose de. expressif et pÎ-.' grite pas ainsi le lucide et artistique esprit èeeén Il, lé Il caut " le '4 sù" m", et latières premières, les métaux en particulier.., ý quant, sans éq1ýivaIent dens notre diction-: de notre langue au prix, par-dessus le mar- liberté (1) comme en',AngIetAm@ýý. -q1fi abSifent dans son "Il a" immenses

raxre.. Clest ainsi, somme toute, que les. ché, d'un contre-sens ridicule, qua-ad on Laisserons-nous sans réagir, s'accomplirpouvoirio d'eau, ses grande fleuves inaý,iga fi. senrichieserit, se précisent et seý, n'appelle Pas Il coffer-dam " la substance. Jusqu'au bout cette revanche de Hasfing?bles, sa position topo"phique,, placé en- 1 =a nt.. destinée à remplir les IlooffeW dû ."dam,,,tro les deux oeëam, le Oàuwda eatýadiýaira y -
quand onne dit pas Il monter dans le tram- je ne propoeerai pas, sans doutelý de fon

blement bien, pise wur là lutte W- us-, MAU a quoi: au voisin 09
ses way 'Il pour monter dam le tram der exprès une ligue philol ique des pa

trieile quand on aehez soi de quoi faire face A. dvéhicule", eourt sur la triltel. M'il, enfin, les Inconvénients, lés
ma *,pitit« fèr,ýnt 1 acný_ ûM. oeuvre pa- affaires? A quoi bon demander à "ne le dgners et les abus signalés sont fl" ntg,neKt au fond quune colonie nor_ "voie" ferrée. Il way >11, riii

triotiqqe en méme titmps qu'une'honâe af- terre, qui ue t ...Tout autre est le procédé anglais. Ce indéniables. Il Y a évidemment quelque
faire en glintdreesoàt à une industrie qui mand0let dont IR lang es faite des m'et- ehose a faire pour Il desanglieiser » la
présente toutes lek garanties d'un grand tes dé lu nôtre, de quoi qualifier Jes choses peuple pillard. devait, cela va de soiý dex- Frfflée 1 Que .1 1 est Papetre qui se chargera

vieilles et simples, pour lesquelles noua. -lieer les langues de ses voisins comme le ~d'attacher le grelot et de sonner le tocsin?
e avons assez de formules qui valent autant,: Mte. Il n'est point peut-ètre didiome q 1Tu Et chez nos- Caiiadieua-français, donelsinon mieux, que fous au anglicisines en- ait fait et continue à faire autant de làr-

àodt de )ugeo qui IWI wmblroknts et inopportunal ges emprunts aux idiomes étrangers, et, en
:payer très chér lètirs 0ente6ces; la JtwUe. Il Lyneh ne me déplaft pasy mi Il lawn- Particulier, au notre. Ï7 î'

de l'hiomire ce là 'plus cateufie'de tdàtëg: téM "la humb là ora Feuilletez un dictionnaire anglais- Achad'un Coup â;ýj, Ex noviit POUR LE X= Quz:l À.10$ juý vesàrtI 0e sont IL WeB, chomelnoitu-: que page vous verrez que
g6mbýrè dé persoumes, et parmi eRéis 1p

meure Membres du clergé, ont linteniion
de preùdiýë part à l'excursion qui se fera
de Montréal à Mexico, mur le chemin de fer
du"Graud-Tronc, le 29 Janvier prochain. Les
nombreuses partieularitt-s que présentera
ce voyage, et qu'on ne tTouirera p" dans
une autre occasion, et la efflneiszarEce que
ou pki acquérir de tous les Points du

paye dont la eiyili»tion est Io, f.lus an.
cîeuueý du. Nouveau-Mondev ftmblÏut atti-
rer rattenikit de tou*,oéue qui'aiinent le
beau.

GE FUNM IL P&eTI6, agmt

veux -ûu1Vréý Akýi a. Plu-RI pX14=Z= ,10Rýv#ux ýpak, n»m ýâ4M.g. -Ni moi poh pJusý foi dji. au sport mo e. oi des 'Sa- 'déwIs. ',t'



Ayez l"Iffil attaché
... SUR LE...

PIANO
VIN BIQUIRIVETE

C'est un instrument qui a fait sa marque, c'cet le piano des artistes, des &ma-
tours et de tous ceux qui savent apprécier un bon instrument. Rend aux Personnes

31,400 DE NOS PIANOS
et plus sont aujour&hui en usage aux Etats-Unis à au Cân"&; dans les cou- Pâles Faibles et épuisées
vents et chez lm professeurs de musique, ceci est certifié. 

la force, laSanté.etlaVigueur-Comment se procurer le PIANO RIVET
lUen de plus facile; à tout acheteur sérieux, nous enverrons notre PIANO di- Le Vin Biquina est une Assurance de Force et de Santé pour

rectement de New-York aux clients des Etats-Unis, et de Montréal aux cliente les jeunes et les Vieux. - Voici le temps des fêtes, le temps du
du Oamtia. Nous le vendons sur sel propres mérites. repos et de la réjouissance. Pour que cette réjouissance soit com-

plète, il vous faut la force et la santé. Si vous vous sentez faible,

Il suffit de nom éczu'*e fatigué et épuisé, vous pouvez devenir fort, énergique et plein de
santé en employant le fameux reconstituant universellement con-

et nous vous enverrons, avec le prix, la description détaillée du. Piano Rivetý nu sous le nom de VIN BIQUINA. .11 est
Il i que les certificats qui nous ont été donnés par les religieuses qui font recommandé par la profession médicale et

employé dans les hôpitaux contre l'Anémie,
usage du Piano Rivet, et par les artistes lei; plus connus, qui proclament au la Chlorose, la Débilité, la Dyspepsie, la
mérites. Nous expédierons le PIANO à nos frais, et il nous el retourné, tou- Neurasthtmie, et dans la convalescence. Es-
jours à nos fraisi s'il nest pas tel que représenté. $ayez-le, il est agréable à prendre, et dès

N PEUX les premiers verres, vous vous apercevrez
94 oý BOU91GOGNE d'une grande amélioration dans votre con-
ýe,, Au QuiNqui NA dition. En vente cheztous les pharmaciens,

EIAUPHOSPIIAIES épiciers, hôtels et restaurants de premièreRivet, Delfosse & Cie 1 DE GýiAuX El' classe.

Cote St-Lambert, Montréal.
TeWone Main 4097.

P.S.-Le Piano Rivet est incomparable pour tenir son accord.

ETTE VALISE a été

manufacturée par la
maison H. LAMON-
TAGNE & CIE, Limitée,
Bloc Balmoral, Mont-N o tre réal : C'est dire qu'il
n'y a rien de supérieur
en ce genre au Canada.

Rac, 8

s ffirmea
l'a génération qui pas" laissera un il tru marqué dans le

cours de ce siècle d1expl et de progrès.

Cest surtout dam les sphères scientifiquel ikesplît de nos
contemporains prouve sa Supériorité. Mais t'out Piruculieement dans
le monde médical, il eest fait des découyertels extraordinaires. da m

Eucor6 là 18 num MnRdieu-franOMS OCM4* 16 tout Pteimer zal
Pour aujourillui, eontentons-nous de mentionner la in«veillelne

préparation qui s'intitule modestement "Sirop du àjr J. 0. La=bert,ý
TA Dr J. 0. Lambert nýest pan un mythe.

on eaurait qieh référer à Pannuaire de lUniversité Laval, pow,
1884. Cette annécl-là, notre Université lui accordait, avec la plu
grande distinction, son diplôme de docteur en médecine.

la Dr J. 0. Lambert, au cours de sa pratique, a fait du eureB
extraordinaires.

Le "Sirop du Dr J. 0. Lambert" est encore au-deaauz de l'uni-.. FABRICANTS Di!
verselle réputation qui en fait le remède par excellence POUIF guél
ingtantanément le Rhume, la Toux, et môme enrayer la C4tIîo=ý_
tion dang ses premières périodes. Vahse Porte-MîmtSux, MaI6C'est, eh effet, la prescription favorite de ce savant et distinguë 9

ien, dont le nom et les mérites perwzineb constituent la MMI-
leure garomtie en îxveur de ce Sirop, que l'on trotive IL tous les fOYers. %R de. voyage Hamais, C&

Douteriez-voua de Fefficacité du, Sirop dU Dr 1). Lambert » Ili
qu"Ù VOns sel très faode den faire lessai.

B fie vend partout à M. RInts, maie le et la on-
-emgnve, ertrXii CSvertes a% cheýra'u-x,

authentiquee du Di J. 0. Lambert seent sur ebîvlmý hou-

BLOC, BAI UDRAL.198l'i, OUE
LM
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